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Vers un traitement
souple du trait de côte
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 L’appellation de Caen la mer 
évoque un paysage de villes maritimes, 
les pieds dans l’eau, qui fait corps avec ce 
milieu si imprévisible. Autant dire que ce 
toponyme fait rêver. Mais alors, comment 
faire venir cette mer au pied de Caen, ville 
située à 16km du front maritime ? Toute 
la question réside dans la perception 
de ce trait de côte. Alors que pour la 
plupart des gens le trait de côte s’arrête 
à Ouistreham, interrompu par une Orne 
frontière, le Conservatoire du littoral 
quant à lui voit en l’Orne la continuité 
de ce littoral. Le fleuve devient alors un 
bras de mer qui s’étire dans les terres. Un 
bras suffisamment long pour s’accrocher 
à Caen et amener cette mer jusqu’à elle  : 
c’est ce que l’on appelle communément 
estuaire.

  Considérer l’Orne comme une 
part de mer c’est reconnaître au littoral sa 
nature polymorphe, tantôt linéaire, tantôt 
presqu’île et tantôt estuaire. Ces morceaux 
de mers estuariens qui sont les liens 
d’ancrage au territoire, sont aussi ceux 
sur lesquels se sont tissés des systèmes 
urbains à l’image de celui de Caen. Et 
comme toute mer, l’Orne est soumise aux 
marées, à la salinité, aux intempéries et 
à la question des aléas de submersion et 
d’érosion du trait de côte.

 Une réalité qui pourtant ne 
semble pas être prise en compte par 
beaucoup de communes et notamment par 
les agglomérations urbaines de Caen et de 
Ouistreham, qui voient plus en la mer son 
potentiel positif de développement tel que 
le rapport plage/eau que les dynamiques 
naturelles qui l’animent. La présence du 
canal, élément de navigation et lien entre 
Caen et la mer, est un fil sur lequel se 
raccrochent des flux humains. Ce canal 

non soumis aux marées est substitué à 
l’Orne, mettant le vrai fleuve à l’écart. On 
oublie alors que la mer remonte jusqu’à 
Caen. Disparaît aussi la richesse de cette 
Orne, qui fait lien entre la ville et le front 
maritime, la beauté de l’estuaire, les aléas 
de submersion et d’érosion.

 Le dérèglement climatique a des 
impacts sur ce site, parfois peu visible à 
«l’œil nu», et c’est pour cette raison que 
le Conservatoire du littoral a adopté une 
stratégie d’adaptation et de conservation 
de ce lieu. Afin de ne plus subir, mais 
d’accompagner les territoires dans 
l’adaptation face à ces changements.
Toutefois, actuellement, la portée du 
Conservatoire se limite à la rive droite 
de l’estuaire. La rive gauche, quant à 
elle, est emprunt à une urbanisation 
grandissante qui semble refuser de voir 
en l’eau une menace. L’heure n’étant plus 
au refus, la dissymétrie contrastée de ce 
territoire, aussi belle soit telle, ne pourra 
pas éternellement offrir un cadre de vie 
de qualité à ces usagers. L’acceptation de 
l’évolution de l’Orne pour répondre à ces 
enjeux de changement climatique doit se 
faire de manière collective. L’Orne et ses 
rivages deviendraient le lien entre la rive 
droite et la rive gauche. Mais pour parler 
de connexions, il faut encore que les deux 
parties reconnaissent l’Orne comme un 
élément aux multiples potentiels.

Introduction
au site:
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Adapto:
Une démarche portée par le Conservatoire du littoral
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Site en cours d’étude par les étu-
diants de l’école de paysage

Site étudié les années passées par 
les étudiants de l’école du paysage

Autre site du programme Adapto

Marais de MoëzeBaie de LancieuxEstuaire de l’OrneBaie de SommeBaie d’AuthieBaie de Wissant1 2 3 4 5 6
0 km 5km 20km10km

 Les Ateliers Pédagogiques Régionaux 
(APR) ont initié depuis quelques années un parte-
nariat avec le Conservatoire du littoral dans le cadre 
du programme Adapto. 

 Après un travail passé sur la baie d’Authie, 
la baie de Somme, la baie de Lancieux et le marais de 
Moëze, le Conservatoire du littoral a de nouveau fait 
appel aux étudiants de l’École Nationale Supérieure 
de Paysage en septembre 2017 pour collaborer sur 
deux projets : l’Estuaire de l’Orne et la baie de Wis-
sant. 

 L’APR «Estuaire de l’Orne», conduit par 
deux étudiantes, Marianne Cabanis et Marion Hintzy, 
propose de mettre en place une réflexion sur sept 
mois pour apporter un regard paysager sur ce terri-
toire tout en prenant en compte la démarche du pro-
gramme Adapto et ainsi s’inscrire dans une conti-
nuité. 

 Ce questionnement, mis en place par le 
Conservatoire du littoral, concerne dix sites à travers 
la France. En 2012 une démarche nommée LiCCo 
«Littoraux et Changements Côtiers» ou «Living with 
a Changing Coast» a vu le jour en Normandie et en 
Angleterre suite à la constatation de la montée des 
eaux marines. En effet, selon une estimation, 20% 

des terres appartenant au Conservatoire du littoral 
pourraient être plus ou moins submergées entre 
2050 et 2100. Cette démarche prit la forme en 2015 
d’une stratégie sur l’adaptation au changement cli-
matique : le programme Adapto. 

 L’objectif est de faire prendre conscience du 
mouvement perpétuel du trait de côte et des aléas de 
submersion et d’érosion. Le trait de côte n’étant plus 
une ligne fixe, il faut voir en ces espaces littoraux le 
moyen d’accueillir les phénomènes naturels et ainsi 
par ces zones tampons préserver les secteurs vulné-
rables.

 C’est dans cette optique que le Conserva-
toire du littoral a choisi de constituer «un échantil-
lon de stratégies innovantes définies localement»1. 
Ces situations se veulent représentatives de la géo-
graphie et de la nature des terrains français (dunes, 
polders, marais saumâtres, mangroves...). 
Il est important de participer à une prise de 
conscience sur la possibilité de mettre en place «une 
anticipation raisonnée acceptant la mobilité de l’in-
terface terre-mer sur des espaces naturels préser-
vés»1ibid. Il nous revient donc, paysagistes DPLG, de 
collaborer et d’aider le Conservatoire en travaillant 
sur des sites prédéfinis pour réaliser cette action.

1. Conservatoire du litto-
ral, 26 Juin 2015. «Adap-
to, dix démarches de 
gestion souple du trait de 
côte», [en ligne]. Dispo-
nible sur < http://www.
conservatoire-du-littoral.
fr/38-changement-clima-
tique.htm> 

Les vieux salins d’Hyères Rizières de la Mana 
Guyane 

Le grand TraversDelta de la LeyreEstuaire de la Gironde7 8 9 10 12
0 km 10km 40km20km
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 De Caen à la Manche : l’estuaire de l’Orne.
Un estuaire qui naît de la rencontre du fleuve et de la mer. 
Ce fleuve, l’Orne, après un parcours sinueux de 155 km, 
traverse l’agglomération de Caen pour se dédoubler en 
deux lignes tendues qui organisent ce territoire. 
Parallèles, elles se répondent, s’opposent pour finalement 
se réunir quinze kilomètres après leur séparation dans un 
vaste territoire : la mer de la Manche. 

 Ces deux fils d’eau, Orne et canal, compris entre 
deux plateaux agricoles et urbains, inspirent des paysages 
très variés qui évoluent à travers eux. Canal et Orne des-
sinent alors un paysage double face.
 Le profil Ouest guidé par le canal, donne une 
vision portuaire et industrielle de ce territoire qui voit en 
son sein un défilé incessant de bateaux qui transitent entre 
zone industrielle, zone économique forte de ce territoire et 
grand large. 

 Quant au profil Est, conduit par L’Orne, se 
construit par les changements de son fleuve. Changements 
aussi bien portés par l’homme que dû aux éléments natu-
rels. Un mouvement perpétuel qu’il est pourtant difficile de 
percevoir à l’échelle de l’homme. Seule la marée est là pour 
rappeler à quel point l’Orne ne cesse de se mouvoir et de 
changer. 

 L’Orne par son influence jusqu’à Caen permet de 
faire de cette ville, une agglomération littorale. Et c’est cette 
position stratégique, une ville rattachée à la mer par son 
estuaire, qui en fait un site légitime dans son inscription au 
programme Adapto.

 Ce programme permet de reconsidérer le lien 
entre Caen, son estuaire et la mer en y intégrant la ques-
tion du changement climatique. Ce dernier apporte par ses 
aléas, montée des eaux, érosion du trait de côte et remontée 
des nappes, des potentiels d’adaptation du territoire. Cela 
passe par le projet, la transformation du site pour répondre 
à ces problématiques et montrer son potentiel. 

 Ce lieu est à mettre au cœur de la question afin 
que nous puissions apporter des perspectives et penser le 
territoire de demain. Notre rôle de paysagiste est d’accom-
pagner le Conservatoire du littoral pour optimiser le projet, 
pour apporter une vision paysagère et une vision du vivre 
autrement.

 Ainsi nous devons réfléchir et mettre en œuvre un 
programme et projet pour réduire la vulnérabilité pour les 
hommes (inondation et remontée de nappes) dans la dé-
marche Adapto, tout en pensant aux fonctionnalités écolo-
giques et estuariennes du site.

Le site, 
De Caen à la Manche 

La vallée de l’Orne L’Orne Urbaine L’Orne endiguée La baie de L’Orne L’embouchure

Caen

Ouistreham Merville-Franceville-Plage

0 km 1km 5km3km
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VOIR BEAU, S’IMPRÉGNER DU PAYSAGE:

L’ESTUAIRE DE L’ORNE, UN SITE DE QUALITÉ 
AUX PORTES DE CAEN
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 Voir beau veut dire : donner à voir la beauté de vos 
paysages, donner envie de les parcourir pour certains ou de 
les reparcourir pour d’autres.

 Voir beau, c’est rappeler aux gens la chance qu’ils 
ont de pouvoir vivre au rythme de la lumière normande, 
tantôt impressionniste, tantôt romantique. Une lumière 
changeante qui se confronte parfois à l’obscurité d’un orage 
et qui tire sa force de la place qu’elle doit se faire entre les 
nuages.

 C’est une des qualités qui font la spécificité des 
paysages normands. Mais dans une vision quotidienne, ce 
paysage peut parfois s’effacer, si bien que l’on ne perçoit plus 
le spectacle qui se déroule sous nos yeux. Ce tableau, sous 
son apparente immobilité, est en réalité dans une éternelle 
éphémérité. Cette instabilité et cette fragilité font sans au-
cun doute la beauté de ces paysages. 

 La complémentarité entre la rive Est et la rive 
Ouest donne une vision en diptyque qui permet de confron-
ter deux visages du littoral. Malgré leurs différences, ils 
fonctionnent ensemble aussi bien par leur confrontation 
que par leur complémentarité ou leur union.

 Comme souvent photographies et croquis valent 
mieux qu’un long discours ...

|Page15
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CONFRONTATION

 La confrontation s'attache à mon-
trer certes deux visions et paysages oppo-
sés  : celle d’un canal qui érige une ville et 
celle d’une Orne qui inspire la nature. Celle 
d’un fleuve ondulant en amont et rectiligne 
en aval. Mais ces différences, quelles qu’elles 
soient, font la cohésion de ce territoire.
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Canal et Orne
Entre rigidité et douceur

Le canal depuis Pegasus Bridge,
mercredi 18 octobre 2017

Si près soient-ils, Orne et canal n’interfèrent pas. Alors que le canal, de sa ligne droite, dirige les bateaux 
des usines au port. L’embouchure de l’Orne quant à elle, nous offre une déambulation à l’anglaise.

Vue sur la baie depuis la pointe de la Roque,
lundi 16 octobre 2017
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Amont-aval
L’orne du naturel à la domestication

L’Orne à proximité de la Chapelle Sainte-Anne,
jeudi 16 novembre 2017

L’Orne sait nous surprendre par ses divers caractères, tantôt libertine, tantôt directive.

L’Orne canalisée depuis la digue,
mardi 17 octobre 2017
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Plage Ouest/Est
Du sable à la dune: entre désert et savane 

Caen, la mer et entre les deux : le sable. Minéral à l’Ouest, organique à l’Est.
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Pêcheurs et pêcheurs
Le défilé des pêcheurs

Les chalutiers au port de Ouistreham,
jeudi 7 décembre 2017

Les cycles des pêcheurs au rythme des marées ... 

Les  pêcheurs de coques au coeur des dunes de Merville,
mercredi 18 octobre 2017
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Gargantua et les lilliputiens
Quand la manche mêle diverses échelles de 
navigation

De l’Angleterre au Banc des oiseaux, il n’y a pas de taille limite pour naviguer sur la Manche. 
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COMPLÉMENTARITÉ

 La complémentarité s’attache à 
montrer ce qui fait avec. La lecture d’un pay-
sage n’a de sens que si l’on analyse sa struc-
ture AVEC sa forme. Ce que l’un donne, 
l’autre le reçoit. C’est l’idée que toute action 
sur un lieu précis à des conséquences sur un 
autre lieu.
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Prairie / Estuaire
Les jardins de l’Orne 

L’Orne marque et a marqué le paysage par son caractère maritime. En amont, la prairie ouvre un espace 
de verdure face au front bâti de la ville. Elle est une poche de respiration dans la ville tout en assumant 
son caractère de bassin de rétention. En aval l’Orne joue avec les marées, dévoilant des plages de slikkes 
que la lumière colore d’argent. On retrouve alors cette stratification et cette respiration que nous offre ce 
fleuve en amont. 
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Lumière et acier
Mise en scène de l’activité industrielle 
par la navigation 

Le canal, rectiligne et cloisonné, offre une déambulation de Caen vers la mer par la mise en scène des 
activités qui lui sont liées. Les grandes grues d’acier ressemblent à des marionnettes avec un décor de fond 
qui raconte une ambiance. 

Lumière sur le canal,
vendredi 8 décembre 2017
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Digue et point de vue
Couloir infini et fenêtre 

À l’intérieur de la digue,
jeudi 19 octobre 2017

La digue, couloir infini, est une promenade qui parle d’un paysage environnant occulté par les arbres. Des 
percées par instant offrent la vision de lignes parallèles, brisées par la perpendiculaire d’une grue s’élan-
çant vers le ciel.

Vue sur l’Orne,
jeudi 19 octobre 2017
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Port de plaisance 
Entre port construit et port naturel

Le bassin Saint-Pierre depuis le Pavillon,
vendredi 20 octobre 2017

Dans Caen, le bassin Saint-Pierre redonne une notion maritime à sa ville par la présence des voiliers dont 
les mâts vibrent sous l’influence du vent. Il marque la naissance du canal substitut de l’Orne. L’Orne quant 
à elle, par son immobile déambulation, a figé le paysage. Les bateaux amarrés aux corps morts semblent 
avoir perdu toute notion de navigation. Ils stagnent au rythme des marées, tantôt échoués dans le sable, 
tantôt flottant timidement sur ce fleuve presque fossilisé.
Alors que tout mouvement sur l’eau semble être au ralenti, deux kayakistes redonnent une notion de 
temps et d’usage à ce fleuve.

Le club nautique de Merville et ses bateaux,
mardi 14 novembre 2017
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Squelette et chair
Comprendre la structure pour mieux percevoir la forme

Devant les prés-salés et l’Orne,
mercredi 18 octobre 2017

À côté du Banc des oiseaux, il n’y a pas meilleur endroit pour faire migrer son regard de droite à gauche... 

Devant les prés-salés et l’Orne,
mercredi 18 octobre 2017
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L’union
 L’union parle de ce qui fait unité sur 
ce territoire. Deux paysages, deux visions, 
deux ambiances qui ne forment qu’un.
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L’orne,
Miroir du ciel

L’Orne par sa tranquille déambulation semble immobile. Seul le vent peut briser cette plénitude. En atten-
dant la brise, les nuages n’ont jamais été aussi près que dans le reflet de l’eau.
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La manche,
L’horizon à perte de vue

La Manche porte sur l’Angleterre. Alors que ces Ferry opèrent leur demi-tour, l’horizontalité du paysage 
fait de la mer une scène et de ces géants des danseurs plein de grâce. 
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VOIR GRAND, CONTEXTUALISER LE SITE:

L’ORNE, AXE DE DISSYMÉTRIE 
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deux fils d’eau,
Porteurs d’identités contrastées

 Pointe du Siège, Gros Banc des oiseaux, marais de 
Cagny, Pointe de la Roque sont toutes des rives de l’Orne 
qui s’inscrivent dans un contexte bien plus grand. 

L’Orne est un fleuve qui a perdu pour partie son identité, 
mais c’est pourtant lui qui nourrit et connecte la baie de 
l’Orne au territoire. C’est lui qui régule le canal, fait le lien 
entre la mer et Caen. 

L’Orne est un fil d’eau qui commence sa course bien en 
amont de Caen par un paysage méandrique. Caen vient 
par la suite le pincer pour en substituer une partie au profil 
du canal. L’Orne amputée poursuit ensuite sa route pour 
continuer à alimenter un patrimoine de nature : la baie de 
l’Orne.

Voir grand consiste à contextualiser le site, les terrains 
du Conservatoire et donc l’Orne dans une stratégie à plus 
grande échelle.

L’adaptation au changement climatique portée par le 
Conservatoire du littoral devrait faire partie d’une stratégie 
réfléchie à l’échelle de l’Orne et donc de Caen jusqu’à la mer. 
Voir grand amorce la vision globale d’un changement 
d’usages et de visions de ce territoire. Redonner son carac-
tère maritime à l’Orne passe par la contextualisation et l’ac-
ceptation d’un bras de Manche porté par l’Orne.

CaenOuistreham
Riva-Bella

Merville-
Franceville-Plage
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LA CARTE DES PAYSAGES,
L’empreinte au service de la couleur 

Carte des paysages de l’estuaire de l’Orne

0 500 m 1000m 2000m
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 Comprendre et parler paysage se fait aussi grâce à 
une carte : celle du paysage. Elle établie un état des lieux et 
identifie les enjeux auquel l’estuaire de l’Orne est confronté.

La carte des paysages est un outil qui traduit le paysage de 
l’estuaire, entre l’Orne, le canal, le bas et le haut du coteau. 

Réalisée au 20 000ème, celle-ci mêle deux techniques et ap-
proches : 
L’empreinte, en noir et blanc, révèle le paysage dans ses 
marques et traces. 
La couleur, perception des nuances du site, raconte les 
nuances et motifs que l’on rencontre dans cet estuaire.

Légende de la carte des paysages de l’estuaire de l’Orne

Légende :

Manche

Dune

Marée haute

Marée basse

Digue
Bâti

Route

Écluse

Bassin

Bois

Slikke
Marigot

Mare aux gabions
Pré-salé

Prairie humide
Haie bocagère
Pâturage
Champs

Fourré bas littoral

Schorre

Canal
Orne

0 500 m 1000m 2000m
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LA CARTE DES GRANDS ENSEMBLE PAYSAGERS,
Caen, un prisme de diffraction

L’agglomération de caen

la vallée de l’Orne
l’estuaire de l’Orne

le plateau de ranville

le plateau de bénouville

0 500 m 1000m 2000m
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L’AMONT DE L’ORNE
Une eau qui se faufile dans 
la topographie

En amont de Caen, après avoir pris sa source près de Sées, l’Orne 
s’insinue dans la topographie. Elle creuse son lit à travers les granites, 
les schistes et le grès et crée un relief particulier. À travers monts 
et buttes, elle chemine profondément au pied de falaises, formant 
de nombreuses boucles avant de rejoindre Caen. 

L’ancien chemin de fer, réaménagé en piste cyclable permet aux 
promeneurs et cyclistes de suivre ce fil d’eau et de contempler le 
sillon de l’Orne dans ce paysage. 

Ici, chênes, hêtres ou saules façonnent et modèlent les monts. À 
leurs pieds, des prairies broutées par les vaches ouvrent le paysage 
des abords de l’Orne à la vue.

0 10 m 50 m25 m

Un sillon dans la roche - coupe AA’ 

A

A’

Vers le moulin de Bully,
jeudi 9 novembre 2017
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L’EAU DANS LA VILLE
Une Orne canalisée

La rencontre entre l’Orne et Caen se fait de manière brutale. Le 
fleuve se voit contraint dans ses formes généreuses par sa ca-
nalisation. Ses rives deviennent rectilignes, maintenues par des 
digues, dans un premier temps de terre puis de béton, afin de 
mieux maîtriser cette eau.

Seul y réchappe la Noë, un petit bras de l’Orne, très vite rejoint 
par un autre cours d’eau, l’Odon, qui va traverser la Prairie, espace 
majeur de Caen. Respiration dans la ville, cet ancien marais est 
aujourd’hui utilisé en tant qu’hippodrome et de réservoir. 

Habituellement, les chevaux tirant les sulkys parcourent ce lieu, 
mais il arrive parfois, qu’ils soient remplacés par des crues de 
l’Orne. L’eau vient donc à ces moments épouser les abords des 
bâtiments et changer cette prairie en lac.

Entre le quai amiral Hamelin et le quai de juillet, les rives de 
l’Orne s’offrent aux habitants. Elles proposent promenades, as-
sises ou activités nautiques telles que du pédalo ou du bateau au 
port de plaisance du bassin Saint-Pierre. À partir de cet endroit, 
commence le chemin pour rejoindre la mer. 

0 10 m 25 m 50 m

Une Orne canalisée - coupe BB’

Quai amiral Hamelin Quai de juilletOrne

B

B’

Bassin Saint-Pierre Écluse de Montalivet

La prairie

Depuis le cours Caffarelli

Depuis le pont place de l’Orne

Le pont Alexandre Stirn

Depuis le cours Général KoenigLa rencontre Orne et Caen
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LA PRESQU’ÎLE DE CAEN
Une extension urbaine de caen

S’étendant sur un territoire de 600 hectares, la presqu’île de Caen 
est un lieu en pleine reconversion.

Autrefois, zone industrielle et portuaire dont il reste des traces, 
elle est aujourd’hui perçue comme une friche, un no man’s land. 
De ce territoire à potentiel et qui possède de nombreux atouts, la 
ville souhaite s’y investir et développer le coeur de l’agglomération.

Cette zone est donc en constante évolution. Le site évolue 
entre nouveaux équipements, à l’instar de la bibliothèque 
Alexis-de-Tocqueville, l’Ecole Supérieure des Arts et Médias ou 

encore le Cargö (salle des musiques actuelles), et zone indus-
trielle.  

L’ eau pour sa part est constamment présente, par le fait que la 
presqu’île se situe entre l’Orne et le canal, mais aussi grâce à la 
présence du bassin Saint-Pierre au sud et le canal de l’avenue Victor 
Hugo.
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LA ZONE INDUSTRIO-PORTUAIRE
un rayonnement international

À la fois port de commerce et site industriel, cette zone s’implante 
sur 120 hectares et a un rayonnement international. 

Le premier s’est créé à la suite de la construction du canal de Caen 
en 1857. En plein essor, il s’est développé et de nombreuses 
améliorations y ont été réalisées par la suite, telles que l’élargis-
sement du canal, l’aménagement des quais ou la construction de 
nouveaux bassins.
Depuis sa création, le port de Caen s’est déplacé vers Ouistreham, 

fait bien illustré par le quai de Blainville, construit en 1974 et 
situé à 7 kilomètres des écluses de Ouistreham.
Le qualibrage des bateaux actuels commence à changer, ce qui 
pose des problématiques vis-à-vis de la possibilité d’accueil sur 
le canal.

La zone industrielle de Caen accueille des entreprises diverses, 
allant du transport au stockage de produits agricoles, avec notamment 
la présence de l’usine Renault Trucks.

0 10 m 50 m 100 m

coupe CC’

Montmorency Orne Route de 
l’Orne

Ancienne carrière Anciens hauts fourneauxCanal
de Caen à la mer

Bassin d’Hérouville Zone portuaire
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LE SITE DE PEGASUS BRIDGE
Un site historique

Lieu de commémoration important de la Seconde Guerre mondiale, 
le site de Pegasus Bridge est dédié à la préservation et à la com-
mémoration.

Aux abords du marais, l’espace comprend plusieurs zones humides 
qui côtoient le Mémorial Pégasus, inauguré en 2000, la stèle com-
mémorative et le pont lui-même.
Cet espace a été classé «Grand Site».

 © Conservatoire du littoral / Frédéric Larrey  © Conservatoire du littoral / Frédéric Larrey

Parallèle au marais de Cagny, mais situé entre le canal et l’Orne, 
s’étend le marais de Venoix.
Entre prairies humides et zones humides, cet espace en retrait 
des chemins et routes est un environnement préservé et paisible 
pour l’avifaune.
Seules constructions humaines à proximité, le mémorial de Pégasus 
Bridge au sud et le maresquier au nord. Ce dernier, construit en 
2001 permet le déversement du surplus de l’eau du canal vers 
l’Orne.

LE MARAIS DE VENOIX
Un environnement isolé 
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LA POINTE DU SIÈGE
Une flèche sableuse

Coupant la route de l’Orne et l’obligeant à réaliser une large 
boucle pour la contourner, la pointe du Siège est une large flèche 
sableuse fossile de 1200 mètres de long.

La Pointe du Siège est encore marquée par les traces d’habitations et 
de bungalows passées du XXème siècle. Ces dernières se voient 
disparaître grâce à l’action du Conservatoire du littoral et sont rem-
placées par la pelouse dunaire, la dune arbustive à prédominance 
d’argousiers, quelques bosquets et une pinède. Un polder au sud, 
large prairie humide, la sépare de l’Orne.

Cette pointe permet aux habitants de Ouistreham de profiter d’une 
promenade au cœur de la baie avec pour point culminant l’obser-
vatoire qui s’élève au-dessus de l’estuaire. Du haut de cette tour, 
l’on découvre l’ensemble de l’estuaire. 

 © Conservatoire du littoral / Frédéric Larrey
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Le canal avant de déboucher sur la mer traverse le port de 
Ouistreham. 

Au sud, le port de plaisance est implanté aux abords du canal. 
Là, les Calvadosiens peuvent y laisser leurs bateaux entre deux 
sorties en mer. De l’autre côté du canal, les chalutiers attendent 
que les écluses s’ouvrent pour s’élancer en mer. 

Ici, transitent de nombreux bateaux, dont les Brittany Ferries. 
Ces géants traversent la Manche entre Portsmouth et Ouistreham 

trois fois par jour afin de faire transiter camions de marchandises 
ou particuliers.

Ce lieu est marqué par la présence du phare qui s’érige au-dessus 
du port et indique la position de la ville aux navires sur la mer 
mais aussi aux divers observateurs terrestres. 

LE PORT
Une ouverture sur la mer
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Sur la rive gauche de l’embouchure de l’Orne, à l’extrémité de la 
côte de Nacre, s’étend le quartier de Riva-Bella, extension urbaine 
de Ouistreham. 

Cette ville de 9 177 habitants, tirerait son nom d’un établissement 
de colons saxons. Le raccord au nom «Riva-Bella» fait référence 
au quartier balnéaire du XXème siècle, développé autour de 
luxueuses villas et d’infrastructures de loisirs. 

Le bourg, d’où s’élève l’église paroissiale Saint-Samson, se distingue 
du reste de la ville par son architecture et son altitude légèrement 

plus élevée. À l’origine village de pêcheurs, la ville s’est développée 
grâce à l’extraction et à l’exportation de la pierre de Caen. Son 
port a pris de l’ampleur suite à la construction du canal.

OUISTREHAM 
Son bourg ancien et riva bella

 © Conservatoire du littoral / Michel DESHAYES
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LE MARAIS DE CAGNY
De marais à prairies humides

Situé sur un ancien méandre de l’Orne dont des traces peuvent 
être perçues, ce lieu est actuellement formé de prairies humides 
pâturées. Jusqu’au XVIIIème siècle, ces marais étaient recouverts à 
marée haute ce qui permettait le dépôt et la récolte du sel. 

Séparé de l’Orne par une digue, il se compose de trois parties : la 
basse Écarde en aval, la moyenne Écarde et la haute Écarde en 
amont. Celles-ci sont marquées par une micro-topographie avec 
notamment des talus de haies bocagères ou des fossés drainant 

l’eau. Une topographie plus nette articule l’espace avec une pente 
douce entre haute et basse Ecarde. Cette dernière au-dessous du 
niveau haut du fleuve voit dans ses abords la présence d’une falaise 
fossile de calcaire, ancienne rive de l’Orne.

En bas du coteau, l’usage de cet espace appartenant essentiellement 
au Conservatoire du littoral, commence à être requestionné avec 
la dégradation de la digue.

les prés-salés l’Orne digue les marais de Cagny
la Basse Écarde

0 10 m 50 m 100 m

Un micro-relief - coupe DD’
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LE COEUR DE LA BAIE
la baie de sallenelles

Dernier temps avant l’arrivée en mer, le cœur de la baie offre un 
paysage changeant au grès des marées.

L’espace est en perpétuel transformation, tant dans les milieux 
qui sont voilés ou dévoilés, que dans les évènements qui s’y produisent. 
Que ce soit avec les plouzeurs arpentant à marée basse la slikke 
à la recherche des vers de vase, que le marnage dans les vasières 
ou encore le va-et-vient des phoques entre chasse et sieste, ce lieu 
est sans cesse en mouvement. Mouvement marqué également par 
l’action incessante de l’eau.

Cette eau est au cœur de la baie et c’est elle qui crée une unité 
dans ce vaste territoire en liant notamment la côte de Nacre et la 
côte fleurie.

Aussi appelée baie de Sallenelles, de par sa proximité avec le village, 
elle a une vocation pédagogique avec la présence de la Maison de la 
Nature. C’est l’une des portes d’entrée de ce vaste espace naturel 
protégé, unique maison de site de la baie. Cette maison est à la 
fois centre d’interprétation expliquant ce milieu naturel riche et 
préservé, lieu d’expositions temporaires et lieu de sorties découvertes 
et d’animations nature tous publics.

 © Conservatoire du littoral / Larrey
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SALLENELLES
Un hameau tourné vers l’Orne

Sallenelles s’est construite, développée et modifiée selon l’évolu-
tion de l’Orne. 
Son nom est tiré de « saline ». En effet, la saunerie était l’activité 
locale dominante qui connut son l’apogée au XVIIIème siècle. Elle 
a été remplacée par la suite par une autre pratique : la construction navale. 
Les chantiers construisaient de nombreux navires : barques-calutières, 
«picoreux», frégates... Activité supplantée par la chasse et la 
pêche, notamment avec la récolte des plouzes et des vers de vase.

Sallenelles (Calvados), rue de la mer
© Jules Bréchet, édit. Caen, 30 juillet 1924

LES TERRAINS FRANÇOIS
Polder en transition

Polder d’une vingtaine d’hectares mis en place par M. François 
après les années 1950, ce lieu a fait l’objet d’une étude de dépoldérisation 
par le Conservatoire du littoral.
Sujet de débat avec les Sallenellais, entre attentes et inquiétudes, 
cette reconversion s’entrevoit aujourd’hui.
Cet espace présente un paysage varié de prairies humides, de rose-
lières et de pelouses dunaires. Le Flet de Graye vient le traverser 
d’Est en Ouest pour déboucher dans l’Orne par l’entremise d’une 
vanne.

 © Conservatoire du littoral / Michel Deshayes
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Les prairies du Costil situées sur la commune de Merville-Franceville, 
sont des prairies pâturées. Elles font partie des rares espaces non 
saumâtres de l’estuaire, où les oiseaux vont pouvoir y trouver de 
quoi se nourrir.

A l’arrière de Merville-Franceville-Plage, s’étend cet espace traversé 
par le ruisseau de la Graye. Il pouvait être dans le temps soumis 
à l’influence des marées, en attestent la présence du moulin du 
Buisson et les sédiments présents sur ces terres.
Son nom est tiré de l’étang présent : le Côtil. 

Actuellement, il fait l’objet d’études pour retrouver un lien entre 
l’Orne et la Dives. En effet, la Graye rejoint par l’arrière de Merville 
les marais de la Dives, eux-mêmes liés à la rivière. Ce corridor 
vert serait un espace à conserver, préserver et mettre en valeur.

LES PRAIRIES DU COSTIL
Lien entre l’Orne et la Dives

 © Conservatoire du littoral /campagnes photos SM14 - ULM Estuaire - 20 mai 2010  © Conservatoire du littoral / Larrey
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Réserve ornithologique au coeur de l‘estuaire, cet espace de 
cinquante hectares est aménagé pour la protection des oiseaux 
aquatiques. 

Totalement fermé à l’homme, ce lieu de calme et de paix pour 
les oiseaux n’est visible que depuis certains points comme l’ob-
servatoire en bois. Ici le plus patient peut observer le Tadorne de 
Belon, l’Avocette élégante, le grand Cormoran, le Héron Cendré, 
l’Aigrette Garzette... ou contempler les motifs particuliers de ce 
bout de marais.

Ancien polder maintenu en eau artificiellement par un jeu de 
vannes, il recrée un environnement de prés-salés pour l’avifaune. 

La digue, banc de sable consolidé par l’homme, a connu des évè-
nements de submersion et peut être mis à mal lors de tempêtes. 
Des problématiques sur sa maintenance peuvent donc émerger 
suite à ce constat.

LA RÉSERVE DU GROS BANC
Une réserve ornithologique
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MOTIFS ET VÉGÉTATIONS:
Évolution d’un milieu

État actuel de la baie

Sable

Shorre

Prairie

Slikke

SLIKKE

PÂTURAGE 

HAIE 
BOCAGÈRE

SCHORRE

OBIUNE



|        |          | |Page87
ESTUAIRE DE L’ORNE Marianne Cabanis & Marion Hintzy Alain Freytet & Romain QuesadaRégis Leymarie & Hervé Niel
Un paysage double-face Étudiantes Paysagistes encadrantsMaître d’ouvrage: Conservatoire du Littoral

Entre phénomène mobile et fixation dunaire, ce lieu est une enti-
té complexe et riche. Situées à l’ouest de Merville, entre la réserve 
du Gros Banc et la mer, les dunes forment le plus important ensemble 
dunaire préservé du Calvados.
Des «dunes embryonnaires», premier stade de fixation du sable, 
jusqu’aux dunes fixées, s’étendent différentes typologies de dunes. 
Milieu très fragile qui se fait et se défait au grès des éléments sur 
la plage, le sable se fixe au fur et à mesure qu’il s’éloigne de la 
Manche. Au début quasiment nues, les dunes s’habillent de fourrés de 
plantes fixatrices tels que l’oyat ou l’élyme aux racines profondes. 
Par la suite s’implantent et prolifèrent des arbustes épineux dont 

l’argousier qui façonne un ensemble de broussailles difficiles à 
pénétrer. Plus loin, une curiosité de Normandie s’élève  :  celle 
des dunes boisées. Sur une trentaine d’hectares, des bouleaux, 
trembles et peupliers blancs se sont développés à proximité des 
pins plantés au XIXème siècle.
A la fois prisé par les pêcheurs de coques, les sportifs ou les prome-
neurs, cet espace attire par ses différentes ambiances.
Les vestiges des anciens blockhaus de la seconde Guerre Mondiale 
et de la redoute de Merville du XVIIIème siècle, viennent ponctuer 
ces dunes et offrir un moyen de s’élever et de sortir la tête du 
sable. 

LES DUNES DE MERVILLE
Une entité riche et complexe



|        |          | |Page89
ESTUAIRE DE L’ORNE Marianne Cabanis & Marion Hintzy Alain Freytet & Romain QuesadaRégis Leymarie & Hervé Niel
Un paysage double-face Étudiantes Paysagistes encadrantsMaître d’ouvrage: Conservatoire du Littoral

Sur la côte Fleurie s’étend la commune de Merville-Franceville-Plage. 
Tirant son nom de la paroisse de «Matervilla» de 1078 à laquelle 
s’est greffé en 1898 le lotissement de bord de mer de Franceville, 
elle prend définitivement son toponyme en 1931.

Les Mervillais-Francevillais, au nombre de 2 184 en 2015, 
peuvent profiter d’une ville tournée vers le littoral. Et cela depuis 
1881, année de développement important de la ville qui se se 
transforme en station balnéaire pour attirer les touristes essen-
tiellement parisiens. 
Des reliquats du passé sont toutefois présents et rappellent une 
vision plus défensive liée à cette ville. Que ce soit avec la redoute 

de Vauban, les blockhaus et la batterie de la seconde Guerre 
Mondiale, autant d’indices éparpillés sur les abords de la ville des 
tensions et guerres affrontées.

Aujourd’hui ces lieux sont en retrait plutôt ouverts à un tourisme 
commémoratif.
Merville est revenue à la mer et aux pratiques de littoral, comme 
le kite surf, sport très prisé. Mais la ville n’oublie pas d’influer sur 
les dynamiques autres que balnéaires comme avec le festival annuel 
de Cidre et dragons qui accueille 70 000 visiteurs.

MERVILLE-FRANCEVILLE-PLAGE
Une ville tournée vers le littoral

 © DREAL BN 2009
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Carte des usages,
Caen la mer, une ville tournée vers son 
littoral

Carte des usages de l’estuaire de l’Orne

0 500 m 1000m 2000m
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L’agriculture,
Entre agriculture céréalière et pâturage

Agriculture :

Le territoire est principalement tourné vers l’agriculture céréalière, dont la coopérative agricole 
Agrial a son siège social à Caen. Quelques parcelles d’arbres fruitiers sont dispersées sur le site, 
afin de cultiver les pommes, symbole du département.
Les petites parcelles entourées de haies du bord du fleuve de l’Orne, laissent place sur les plateaux 
à des étendues plus importante de terrains agricoles. 

Pâturage  :

Les parcelles sont composées en grande partie de prairies humides fauchées ou pâturées par 
des bovins, équins ou ovins. L’économie de l’élevage équin très présente sur le territoire tient à 
la présence de propriétaires indépendants de chevaux de loisir.
À proximité de l’Orne, le Conservatoire du littoral, propriétaire de nombreuses parcelles, 
propose des conventions définissant «les modalités de gestion applicables suivant le type de 
parcelle, à travers un cahier des charges fixant notamment le chargement (1,4 UGB/ha en 
moyenne), les périodes d’exploitation par un calendrier de pâture (de mars à novembre en 
général) et de fauche (début juillet pour la plupart des parcelles), les conditions d’exploitation 
des cultures annuelles (ressources en eau, utilisation de produits phytosanitaires, fertilisation, 
rotation adaptée des cultures…) et les travaux d’entretien»1.

La réserve du Gros Banc fait l’objet d’une gestion spécifique. En effet, a été mis en place un 
pâturage équin (deux chevaux camarguais) puis un ovin (ovins Roussin de la Hague) pour 
entretenir ce lieu tout en préservant la tranquilité de l’avifaune.

1. Document d’objectifs Natura 2000 Estuaire de l’Orne.
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L’activité portuaire,
Un domaine portuaire gérer par PNA

Ports Normands Associés (PNA) :

Comprenant les ports de Cherbourg et de Caen-Ouistreham, PNA est l’alliance de la Région 
Normandie, des départements de la Manche et du Calvados. Cherchant un développement 
économique de son territoire, son rôle est «de gérer et aménager le domaine portuaire, de garantir 
la sécurité des accès nautiques et enfin de définir une politique de développement durable pour 
ces deux ports»1. Le port de Dieppe est en cours de rattachement au syndicat Ports Normands 
Associés.
De nombreux navires transitent dans le port de Caen. Les principales marchandises concernent 
les céréales, les ferrailles et engrais.  
1. http://www.pna-ports.fr/web/accueil.html

Le trafic de passagers :

Sur l’extrémité nord de la zone portuaire, se situent les terrains dédiés au Transmanche. Porte d’en-
trée vers l’Angleterre, ou à l’inverse vers la France, les bateaux de la compagnie Brittany Ferries 
permettent la traversée de la Manche. En proposant trois rotations par jour toute l’année, le 
terminal Transmanche constitue la première liaison à l’Ouest du Détroit. Le flux de personne 
est très important, avec un peu moins d’un million de passagers par an. 

Le port de pêche :

Une activité de pêche côtière, constituée de petits chalutiers et de chaloupes, est présente et 
tient une place importante dans l’économie locale. Les poissons les plus courants pêchés sont le 
tacaud, le bar, le grondin, le merlan. Cette production est commercialisée sur le quai, dans une 
Halle à Poissons. 
Le marché des coquillages et de crustacés est aussi bien implanté sur l’échelle du marché local 
que régional. 

Le port de plaisance :

Plusieurs ports sont présents dans ce territoire. 
Caen propose le port de plaisance du Bassin Saint Pierre, relié à la mer par le canal de quatorze 
kilomètres. Il a une capacité d’accueil de 108 anneaux dont 16 sont réservés aux plaisanciers en 
escale. Ce port permet l’accès direct au centre-ville.
Ouistreham de son côté, propose un port en amont de l’écluse, à l’Est du canal. Celui-ci dispose 
de 650 places pour plaisanciers résidents et offre de nombreux équipements (chariot de levage, 
d’une zone de carénage, d’une station de ravitaillement de carburant). 
Enfin, à proximité de la base nautique, Merville-Franceville propose également un port de 
plaisance avec 120 mouillages en échouage à Basse-Mer et 60 mouillages à flots à Basse-Mer. 
Plusieurs installations sont également mises à disposition (zone de carenage, remporque de 
mise à l’eau avec tracteur, pontons avec prises d’eau et prises électriques,...). Le port est fermé 
de novembre à mars.

La zone industrio-portuaire :

Zone de liaison entre la mer et la terre, elle s’est développée grâce au canal. C’est un pôle par le-
quel transitent des marchandises de nature et d’origine diverse. La zone industrielle de Caen qui 
s’étend sur environ 120 hectares, accueille des entreprises diverses, allant du transport au stockage 
de produits agricoles, avec notamment la présence de l’usine Renault Trucks. 
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activités balnéaires et de plaisance,
Entre plagisme et observation

Les villes littorales :

Ouistreham et Merville-Franceville-Plage sont des stations balnéaires qui proposent de nombreuses 
activités tournées vers le littoral. Le développement des activités sportives et de loisirs de pleine 
nature, particulièrement sur le littoral depuis les années 1990, en a fait des lieux recherchés par 
les touristes ou les gens de la région.

Le plagisme :

L’estuaire de l’Orne propose de nombreuses plages aux abords des villes de son embouchure. 
Ouistreham possède une large étendue de sable, qui s’amoncelle par l’effet de l’ensablement qui 
bute sur le terminal Transmanche. La commune de Merville-Franceville connaît une dynamique 
évolutive particulière, entre érosion et accrétion, et propose donc une plage variée. 

De nombreuses personnes viennent donc profiter de ce littoral et de ces plages. Merville-France-
ville a mis à disposition une partie des plages pour les naturistes.

L’observation :

Qu’elle soit ornithologique ou du paysage, l’observation est largement partagée par les visiteurs 
de l’estuaire. La baie de l’Orne est notamment un lieu privilégié pour cette activité de par sa 
beauté qui a su attirer de nombreuses personnes.
Des belvédères et points d’observation sont proposés aux gens. Ainsi, depuis le hameau Oger, il 
est possible d’embrasser l’ensemble de l’estuaire, alors que depuis la pointe de la Roque, la vue se 
concentre sur la baie ou sur les marais de Cagny. Des tours d’observation ont été installé sur le 
site, comme sur la Pointe du Siège, ouverte sur l’Orne, ou aux abords de la réserve du Gros Banc 
pour l’observation de l’avifaune.
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Les activités nautiques,
Un large éventail de sports

Les bases nautiques :

Plusieurs bases nautiques sont présentes dans l’estuaire et permettent la pratique d’activités nautiques 
ou de plaisance. 
Au cœur de la baie, au niveau des dunes de Merville, se situe le «Club de voile et pagaie de 
Franceville» qui permet un accès direct à l’estuaire de l’Orne. 
La base de Ouistreham «Ocean», propose également de nombreuses activités : le char à voile, 
le Stand Up Paddle, la planche à voile, le catamaran, le dériveurs, le kayak, à pratiquer dans la 
baie ou sur la mer.

Les véhicules Nautiques à Moteur (VNM) et le ski nautique :

Concernant les VNM, il s’agit principalement pour ce site de jet-ski. Interdit dans l’estuaire, 
ces pratiques sont surtout situées dans le canal ou le chenal. Deux cales sont installées, l’une 
à Ouistreham (sur la rive est du canal après la dernière écluse) et l’autre à la base nautique de 
Merville-Franceville. Le ski nautique quant à lui, est peu fréquent, sauf à Bénouville où une 
école propose cette activité sur le canal. Le pic d’activité se situe de juin à septembre.

Le kayakisme :

Avec le club nautique basé dans l’estuaire, les kayakistes ont un accès direct pour naviguer sur 
l’Orne. La Pointe du Siège, les bancs de sable et les marigots sont des espaces prisés, même si 
ces fréquentations dépendent des marées et du vent. La pratique reste encadrée, en raison des 
différentes réglementations du site, notamment avec la présence de la Zone de Protection Ren-
forcée du Banc des oiseaux.

La voile sportive légère :

Essentiellement liée aux clubs locaux, la voile sportive regroupe principalement le catamaran, 
l’optimist, la planche à voile et le dériveur. Son affluence maximale est en été (juillet et août) 
même si la pratique peut s’exercer toute l’année. 
Des sorties encadrées peuvent être organisées avec un guide pour découvrir le site de l’estuaire 
de l’Orne.

Le kite-surf :

Durant les jours ventés, de nombreuses voiles s’élèvent sur le littoral. Sport très prisé aux environs 
de Merville-Franceville-Plage, cette activité se fait principalement de mars à novembre. Les 
fortes concentrations sont de mai à septembre, principalement le week-end et lorsque le vent 
est supérieur à force 4.  
La  configuration de l’estran au large de Merville et de Ouistreham est favorable pour ce sport.  
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Les activités de pêche,
Des pratiques très présentes

La pêche :

La pêche à pied est pratiquée sur l’estran à marée descendante ou basse. Cette pêche permet 
de ramasser des coquillages (coques, moules, bigorneaux, couteaux), des crustacés (crevettes 
grises, étrilles, bouquets, tourteaux, homards), ou des poissons (équilles). 
La pêche à la ligne est assez ponctuelle mais peut-être présente le long du chenal. 
La pêche embarquée se pratique au large et dans l’estuaire sur un bateau. 
Ces pratiques sont dépendantes de la météo, du climat, de la qualité de l’eau, du fonctionnement 
hydrologique et des cycles de la faune. 

La pêche aux coquillages :

La pêche professionnelle est encadrée par des mesures de gestion (quotas, horaires de pêches, 
tailles commercialisables...) et elle génère une économie locale importante.

Que ce soit une pêche professionnelle ou de loisir, plusieurs coquillages peuvent être ramassés.  
Par exemple, la pêche à la coque (Cerastoderma edule) est soumise à ouverture par arrêté préfectoral et 
est le principal coquillage. La moule est également abondante de novembre à mai.

La pêche des vers de vase :

Activité traditionnelle et ancestrale, elle est nommée localement la «pelouze», les pêcheurs 
étant des «pelouzeurs» ou «pelouzeux». Ainsi, est ramassé le ver Hediste diversicolor, princi-
palement par des professionnels qui le commercialisent par la suite. Un marché international  
s’est construit autour de cette pratique et les vers sont revendus jusqu’au Japon. Un grossiste de 
renommée européenne est présent à Ranville.
Les ramasseurs  viennent sur les vasières au sud du Gros Banc, au nord et au sud de la Pointe 
du Siège ou sur les îlots vaseux découverts à marée basse. Ils sont équipés d’un croc ou d’une 
fourche. Les récoltes privilégiées sont entre mars et octobre et les plus favorables entre mai et 
septembre. 

La pêche à l’équille :

L’équille, petit poisson, est présent en grande quantité en automne, durant la marée d’équinoxe. 
À cette période a lieu la fête à l’équille, durant laquelle a lieu la récolte principale. À l’aide d’une 
fourche, au sud des bancs de sable à l’entrée de l’estuaire, les pêcheurs viennent récupérer les 
lançons.

La pêche à la crevette :

Pêche importante mais ponctuelle de l’estuaire, cette pêche a besoin de certaines conditions 
pour être pratiquée. Principalement effectué de mai à juin et d’octobre à novembre, le ramassage 
doit également respecter une taille minimale réglementaire. 
Le littoral est réputé pour ses gisements de crevettes grises (Crangon crangon). 

La cueillette de salicorne :

Pratiquée essentiellement de juin à mi-septembre, cette cueillette est localisée dans les herbus 
du sud de la Pointe du Siège et au sud du Gros Banc. Des deux espèces présentes dans l’estuaire, 
la Salicorne couchée (Salicornia stricta) et la Salicorne rameuse (Salicornia ramosissima), seule 
la partie supérieure du végétal est généralement prélevée, les parties racinaires étant conservées 
pour sa régénération.
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Les activités de chasse,
Une activité cynégétique développée

La chasse :

Regroupant la chasse aux oiseaux migrateurs et la chasse aux gibiers terrestres, celles-ci se localisent 
dans le domaine public maritime. Différents modes de chasses sont exercés, avec notamment la 
présence d’installations fixes soumises à la délivrance d’une autorisation d’occupation temporaire 
(AOT).
Cette pratique est liée et dépendante aux périodes de migration postnuptiale, aux déplacements 
migratoires hivernaux, aux marées, aux périodes et horaires d’ouverture/fermeture de chasse.

La chasse au « hutteau » et la chasse à la passée :

Localisée sur l’estran, cette chasse concerne les limicoles et se réalise deux heures avant le lever 
du soleil et deux heures après le coucher du soleil, périodes qui correspondent aux déplacements 
biquotidiens des espèces visées.
Cette chasse consiste à creuser un trou dans le sable, recouvert d’une bâche, en se posant sur 
des trajectoires connues de vol, entre les lieux de gagnage nocturnes et lieux de repos diurnes.

La chasse au gabion  :

Le gabion, bloc aménagé (lit, table), est une installation dissimulée près d’une mare créée et 
entretenue par les chasseurs. Ces derniers passent la nuit dans ce lieu en attendant leurs cibles, 
qui sont principalement des anatidés. 
Un «attelage» (cortège «d’appelants») se compose d’appelants (canards domestiques) sélectionnés 
par le chasseur qui sont disposés sur la mare afin d’attirer les oiseaux sauvages. 

La chasse en battue :

Chasse de grands gibiers (sanglier), elle permet d’en limiter la population. Pratiquées trois à 
quatre fois dans l’an, les battues sont encadrées par le Conservatoire du littoral et le Départe-
ment du Calvados.
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Les sports de nature terrestre,
activité récréative et de loisir

La randonnée :

Que ce soit à pied, en vélo ou à cheval, l’estuaire et spécialement la baie de l’Orne attirent de 
nombreux pratiquants. Des chemins ont été aménagé, comme notamment la piste cyclable de 
Caen à Ouistreham très fréquentée le week-end. En rive droite de l’Orne, la digue, également 
très empruntée, permet de rejoindre la Maison de la Nature, Sallenelles et plus loin le club nau-
tique puis Merville-Franceville-Plage. 

Le sulky :

Sport pratiqué principalement le matin à marée haute en haut de plage, en évitant les vasières. 
Cette activité se fait en montée directe sur cheval ou avec un sulky et en utilisant trois chevaux 
maximum par cavalier. 
Les plages du littoral rejoignant l’embouchure de l’estuaire sont reconnues dans ce milieu sportif 
pour servir de « thalasso » pour les chevaux, mais il est également possible pour les professionnels 
de s’entraîner à l’hippodrome dans la prairie de Caen.
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Les activités associatives,
De sensibilisation et de défense de 
l’environnement

Le Groupe Ornithologique Normand :

Association agréée au titre de la loi de juillet 1976 relative à la protection de la nature. Le GON 
(Groupe Ornithologique Normand) est reconnu d’utilité publique depuis août 1991. 
Elle suit l’estuaire de l’Orne et agit dans l’observation, l’étude des oiseaux sauvages de Normandie 
dans leur milieu, dans leur protection ainsi que leur habitat et dans l’initiation et la sensibilisation 
à la protection des milieux et à l’ornithologie.

La Maison de la Nature :

Associée au CPIE, elle a une vocation pédagogique. C’est l’une des portes d’entrée de ce vaste es-
pace naturel protégé, unique maison de site de la baie. Cette maison est à la fois centre d’inter-
prétation expliquant ce milieu naturel riche et préservé, lieu d’expositions temporaires et lieu de 
sorties découvertes et d’animations nature tous publics.

Le CPIE Vallée de l’Orne :

Centre Permanent d’Initiatives pour l’Environnement, le CPIE est une association spécialisée 
dans l’éducation à l’environnement, au développement durable ainsi qu’à la valorisation des 
territoires et des patrimoines. 
Elle bénéficie du soutien de la Ville de Caen et du Conseil départemental du Calvados, qui a 
mis à sa disposition un bâtiment récemment rénové HQE (Haute Qualité Environnementale), 
propriétaire du Conseil départemental depuis 1986 : la Maison de la Nature et de l’Estuaire 
(MNE) de Sallenelles. 

Le ramassage des macro-déchets :

L’estuaire est un milieu relativement souillé par des détritus très visibles après de grandes ma-
rées. Ceux-ci se constituent de matières polluantes diverses, les macro-déchets, qui proviennent 
des rejets terrestres et littoraux.
Un ramassage s’organise donc par différentes structures et initiatives. Le service technique de 
la commune de Merville-Franceville participe au ramassage avec l’implantation de poubelles 
notamment. L’école de voile de Merville-Franceville ou le CPIE, organisent également régu-
lièrement des collectes et essayent de sensibiliser la population à travers l’opération « Rivage 
propre ».
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DISSYMETRIE DES MOUVANCES 

Flux piétons et vélo
Caen-Ouistreham

Flux piétons et vélo 
rive droite de l’Orne

Flux marins :
kayak, voile légère
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VOIR PAR LE MOUVEMENT, UNE ÉVOLUTION:

PERCEPTION DES DYNAMIQUES DE L’ESTUAIRE
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 L’estuaire de l’Orne tel que nous le connaissons au-
jourd’hui n’a pas toujours été aussi anthropisé.

Il a été façonné au fil des temps géologique, mais aussi par 
les diverses actions de l’homme toujours poussé par une 
recherche de développement  souvent économique.
L’Orne s’est donc adaptée aux activités humaines.

Aujourd’hui le changement climatique tend à modifier ce 
territoire fluvial et maritime par les divers aléas érosion et 
submersion. L’Orne sous l’influence de l’érosion continue 
son processus de changement, mais cette fois non plus porté 
par l’homme, mais bien par mère nature. Un changement 

qui ne va pas uniquement impacter le fleuve, mais plus lar-
gement les usages qui s’en réfèrent ainsi que son paysage. 
Pour anticiper ce changement le Conservatoire du littoral 
souhaite développer une démarche d’adaptation au chan-
gement climatique afin que le territoire ne subisse plus le 
changement, mais s’adapte pour mieux l’accueillir. Voir le 
mouvement, c’est voir ce qui a changé, mais c’est aussi se 
projeter dans un futur plus ou moins proche afin d’accepter 
ce qui va changer.

Carte de Cassini, XVIIIème siècle
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Inlandsis

Le R
hin

La Tamise

La SeineL’Orne

La Loire

La Manche

LA MANCHE,
L’histoire d’un fleuve devenu mer

-55 000

 La Manche et l’Orne sont plus étroite-
ment liées que l’on ne le pense.
Pour s’en rendre compte rien de tel que 
l’histoire de l’évolution géo-morphologique 
de la Manche.

En effet, il y a 40 000 ans, la France et 
l’Angleterre formaient un même et unique 
continent avec la Scandinavie et la Finlande 
qui étaient toute deux écrasées sous une 
énorme calotte glacière de 50 millions de 
km3 : Inlandsis.
Le monde était alors plongé dans la dernière 
période glaciaire que la terre ait connu.
Ce monstre de glace culminait à plus 
de 3000m d’altitude et s’étendait jusqu’à 
l’Écosse et la moitié de l’Angleterre et de 
l’Irlande.
Quant à l’actuel bras de la mer de la 
Manche, il n’était occupé que par un fleuve 
: le « fleuve Manche ».
L’Angleterre n’était pas encore l’île que l’on 
connaît aujourd’hui.
L’Orne, quant à elle, faisait partie d’un vaste 
réseau de fleuves constituant le bassin-versant 
de la Seine.
Le « fleuve Manche » était donc alimenté par 
des bassins-versant venant de la France 
et de l’Angleterre ainsi que de L’Inlandsis 
grâce au Rhin.
L’Orne n’était autre qu’un affluent de la 
Seine et la Seine un affluent de la Manche.

La période de déglaciation de l’Inlandsis 
s’amorça lentement il y a 20 000 ans pour 
s’achever il y a 7 000 ans. Durant cette pé-
riode le fleuve s’épaissit considérablement 
jusqu’à recouvrir suffisamment les terres 
pour devenir la mer de la Manche que 
nous connaissons aujourd’hui.

L’Orne qui historiquement se jetait dans 
la Seine, se jette aujourd’hui directement 
dans la Manche.
Ce « fleuve Manche » qui au temps de 
l’Homme de Cro-Magnon se nourrissait 
de ces fleuves, aujourd’hui les nourrit à 
son tour.
C’est la fluctuation des marées qui draine 
son eau salée à l’intérieur des terres et qui 
fait de l’Orne un bras de la Manche.

-55 000

-16 000

-9 000

-4 000

Aujourd’hui
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Fin 18ème 1857Avant 1790

L’ORNE, 
Évolution d’un fil d’eau au fil du temps

20171955
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D’UN BRAS DE MER À UN ESTUAIRE, 
L’évolution de la vallée de l’orne

 La toponymie de l’Orne n’est pas réellement attestée mais certaines hypothèses le 
rapprocherai au mot gaulois «olina» signifiant «coude», et venant lui-même du mot celtique 
«olīnā». Géographiquement, cette hypothèse pourrait se comprendre, l’Orne effectuant un 
vaste coude. 

 L’Orne était à l’origine un bras de mer rentrant à l’intérieur des terres. Progressivement, il 
s’est comblé d’alluvions marines et fluviales (au cours des 10 000 dernières années), lui donnant 
sa forme actuelle.  
À l’époque gallo-romaine la mer rentrait toujours à l’intérieur des terres sur seize kilomètres 
et formait une large baie et un vaste estuaire. À marée haute, la vallée entre les coteaux était 
immergée complètement. Par conséquence, le sol alluvionnaire était peu stable et tourbeux, et 
l’Orne pouvait provoquer de nombreuses inondations.

Avant 1790

Plan de Caen et sa région au 
XVIIIème siècle,
© Archives CPIE Vallée de l’Orne 0 1km 2km 5km

Carte de Cassini, XVIIIème siècle



|        |          | |Page121
ESTUAIRE DE L’ORNE Marianne Cabanis & Marion Hintzy Alain Freytet & Romain QuesadaRégis Leymarie & Hervé Niel
Un paysage double-face Étudiantes Paysagistes encadrantsMaître d’ouvrage: Conservatoire du Littoral

 L’estuaire de l’Orne s’est développé à partir de l’époque 
gallo-romaine. Mais c’est grâce à Guillaume le Conquérant que 
Caen est devenu à partir du XIème siècle véritablement un port 
avec un accès direct à la mer. Pendant plusieurs siècles, l’Orne 
est un lieu de transit, très utilisé notamment pendant la guerre 
de 100 ans au XIVème siècle où le fleuve sert de havre d’escale aux 
bateaux anglais. 

 L’Orne étend de nombreux bras dans la vallée ou autour 
de Caen. Dans la ville, l’île Saint-Jean est cernée par l’eau. Au sud, 
se trouve l’Orne, au nord et à l’est la Petite Orne et à l’ouest le 
canal Robert. Ce noyau montre bien que Caen est une ville aqua-
tique, traversée de rivières. L’estuaire quant à lui est une sorte de 

prairie humide, jalonnée de bras et cours d’eau. Dans ce terri-
toire, tout n’est que marais. Aujourd’hui, des vestiges, comme la 
Prairie de Caen, révèlent la présence de ces anciens marécages.

Outre cette physionomie, l’Orne est un fleuve difficilement navi-
gable qui depuis le XIème siècle s’envase. 

Plan de la seigneurie de Breville et Sallenelle, XVIIIème

© Archives CPIE Vallée de l’Orne
Plan de la ville de Caen, 1705

© Archives CPIE Vallée de l’Orne

Plan de l’estuaire au XVIIIème siècle
© Archives CPIE Vallée de l’Orne
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EN AMONT,
Caen, ville portuaire

 Ce port a été initialement conçu à Caen pour l’abri qu’il offrait contre les attaques. 
À cette époque, la mer remontait jusqu’à Louvigny, ce qui permettait d’avoir réellement une 
connexion directe avec elle. Mais par la suite, l’ensablement de l’embouchure et l’envasement 
de la rivière aux alluvions posent problème. Des projets pour rendre l’Orne plus navigable sont 
envisagés. Sous François 1er, le premier redressement du fleuve est réalisé en 1531. 

 Un autre projet qui ne fut jamais terminé vu le jour en 1765 : le projet de Lefèvre. 
Celui-ci propose trois aménagements : une nouvelle embouchure de l’Orne dans la baie de 
Colleville, le redressement complet de la rivière, et des aménagements portuaires. En 1794, les 
travaux trop coûteux et jugés inutiles sont arrêtés.  

 En 1857, comme on peut le voir sur le tableau de droite, l’Orne a été redressé afin de 
laisser entrer les bateaux jusqu’à Caen. Ce redressement intervient lors de la création du canal.

Extrait du «Vray Pourtraict de la ville de Caen en 1588» caen 1588
© Archives CPIE Vallée de l’Orne

Le pont Saint-Pierre au Moyen Âge
© Archives CPIE Vallée de l’Orne

Fin 18ème

Le travail sur le port de Caen au XVIIIème

© Archives CPIE Vallée de l’Orne

L’entrée du port avant 1857
© Archives CPIE Vallée de l’Orne
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EN AVAL,
La Baie de Sallenelles,

 Lieu de transit entre la mer et le port de Caen, la baie de 
Sallenelles s’est développée autour de l’économie portuaire et mari-
time. D’abord grâce à la saunerie dans les actuels marais de Cagny, 
qui domina longtemps l’activité locale. La date de la fondation de 
l’abbaye Saint-Martin de Troarn par Roger II de Montgommery 
marque une des plus anciennes mentions de la récolte du sel lo-
cal. Cette abbaye reçue  des salines par la donation de Guillaume le 
Conquérant et sa femme Mathilde de Flandre. 

L’autre activité locale fut la construction navale et vu son apogée 
au XVIIIème siècle.  Sallenelles fut ainsi connu pour ses frégates (qui 
atteignent jusqu’à 48 m), ses bisquines, ses sloops, ses picoteux ou 
encore ses barques.
Cette économie locale liée à l’eau, est contrainte par l’ensablement 
qui cause l’échouage des bateaux. De nombreux projets pour canali-
ser le fleuve voient donc le jour, mais très peu sont réalisés.

Plan de projet de l’aménagement du canal au XIXème

© Archives Conservatoire du littoral

Carte de l’embouchure de l’Orne en 1785
© Service historique de l’Armée de Terre, château de Vincennes
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L’ARTIFICIALISATION DE L’ORNE
entre création du canal et endiguement
de l’Orne

La basse vallée de l’Orne en 1830 
© Archives Conservatoire du littoral

 De 1798 à 1857, l’estuaire de l’Orne va connaître de nombreux changements. Jugée 
trop difficile à naviguer à cause de ses multiples bras et de son ensablement constant, l’Orne 
ne peut rester tel quelle si Caen veut rester un port fréquenté. C’est pourquoi, en 1798, l’ingé-
nieur Cachin propose un projet de redressement complet de l’Orne et de création d’un canal en 
parallèle du fleuve. Faute de moyens, ce projet avortera pendant la Révolution et la guerre de 
l’Empire.

Mais quelques endiguements seront réalisés sur les bords de l’Orne, qui permettent de n’avoir 
plus qu’un fil général d’eau reliant Caen et la mer.    

1857

Carte d’État Major, 1820-1866
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Plan Général du cours de la rivière d’Orne par l’ingénieur Cachin, 1798
© Archives Conservatoire du littoral
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 Le projet du canal est finalement réalisé et commence 
en 1838. Celui-ci reliant Caen et Ouistreham, est fini en 1857. 
Par la suite, le canal est régulièrement approfondi pour accueillir 
des cargos de plus en plus gros. Ainsi, en 1877, il passe de 4,5 
mètres à 5,22 mètres et en 1922, il atteint 6,10 mètres. Le port 
quant à lui est agrandi en 1880, et on construit en 1922 le Nou-
veau Bassin sur le canal, afin de décharger les bateaux. En 1917, 
on construit un complexe de construction navale à Blainville-
sur-Orne.

Les bords de l’Orne à Caen
© Archives CPIE Vallée de l’Orne

Vue aquarelle de l’île Saint-Jean à Caen, début du XVIIIème

© Archives CPIE Vallée de l’Orne

Le canal reliant Caen, fin du XVIIIème

© Archives CPIE Vallée de l’Orne
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Plan de l’aménagement du canal, début du XVIIIème

© Archives CPIE Vallée de l’Orne
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1955

LES NOUVEAUX PORTS,
développement du canal

 Connaissant un fort développement, le port de Caen, va au fur et à mesure quitter le 
bassin Saint-Pierre et migré au nord. Seront construits successivement différents bassins pour 
répondre aux besoins des cargos. Le Nouveau Bassin est ainsi aménagé en 1902, puis s’en suivra 
le bassin des Chantier en 1914 et aujourd’hui disparu. Actuellement, ce dernier a été en partie 
comblé, ne subsistant plus qu’une réserve d’eau qui ne communique plus avec le canal. Par la 
suite, le bassin d’Hérouville vu le jour en 1912. Achevé en 1960, il fut le bassin privé de la Société 
Métallurgique de Normandie (SMN) jusqu’à sa fermeture en 1993. Au début des années 1960, 
un terminal pétrolier fut réalisé pour accueillir les pétroliers, les cuves étant situées juste en 
arrière du bassin. 

 Cette tendance à construire des bassins successifs et à remonter le port vers le nord-est 
bien illustrer par le quai de Blainville. Il se situe à sept kilomètres des écluses de Ouistreham et 
constitue la partie la plus active du port de marchandise.

Le nouveau Bassin 1950-1960
© Archives CPIE Vallée de l’Orne

Le bassin des Chantiers, 1917
© Archives CPIE Vallée de l’Orne

Les paquebots «Dora» et «Johanna» dans le nouveau bassin de Caen , début XIXème

© Ed. LL. n°230
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Port de commerce de Caen aux XIXème et XXème

© Archives CPIE Vallée de l’Orne
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LA BAIE DE SALLENELLES,
Un ensablement progressif

Carte postale de Sallenelles, début XIXème

© Archives CPIE Vallée de l’Orne
Carte postale de Sallenelles, début XIXème

© Archives CPIE Vallée de l’Orne

 L’Orne a changé de tracé lors de la construction du canal, 
par l’endiguement et le redressement de ses rives. L’embouchure 
et la baie ont elles aussi bien changé. Le fleuve s’étant affaibli pro-
gressivement au cours du 20ème siècle, ce qui a provoqué un ensable-
ment et l’apparition de flèches dunaires. Ainsi apparaît ce qui va 
devenir plus tard la réserve du Gros Banc et les Terrains François. 
Ceux-ci sont le résultat d’un comblement de fond de baie suivi 
de la constitution de flèches sableuses. Et suite à cette création 
du canal, l’économie maritime de cette baie diminue au profit de 

Ouistreham. 
 Lors de l’année européenne de l’environnement en 1987, 
l’estuaire de l’Orne devient un site naturel, puis en 2005 le site est 
désigné comme site Natura 2000 «ZPS de l’Estuaire de l’Orne».

Embarcation sur la baie, début XIXème

© Archives CPIE Vallée de l’Orne

Sallanelles et la baie de l’Orne, début XIXème

© Archives CPIE Vallée de l’Orne
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ENTRE CALCAIRE ET SÉDIMENTS,
Une géologie témoin d’un passé, 

 Le passé de l’estuaire de l’Orne se révèle à travers la carte 
géologique du site. Ainsi, est marquée cette vallée qui s’étend aux 
pieds des coteaux essentiellement calcaires. Cette bande de sédiments 
déposée au fur et à mesure du temps s’écoule du sud au nord et 
rejoint la Manche. Mais avant de l’atteindre des dunes lui coupent 
à certains endroits la route et obligent une partie de l’eau à s’écou-
ler en arrière, au sud. Cette particularité dévoile la topographie 
et explique les reliquats d’aujourd’hui. Ces derniers, marais ou 
zones humides, peuvent nous indiquer quel chemin pourrait 
emprunter l’eau en cas de montée du niveau de la mer ou lors de 
fortes crues. 

 La presqu’île qui s’étend du sud au nord, entre l’Orne et 
le canal, est également bien visible. De nombreux remblais ont 
d’ailleurs été réalisés au niveau de la zone industrielle et jusqu’à 
Caen pour stabiliser cet ancien marécage et éviter des zones de 
submersions.  

Légende :
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2017

AUJOURD’HUI,
Des phénomènes d’accrétion et d’ensablement

  Aujourd’hui, l’Orne dans sa partie la plus à l’aval, voit sa dynamique naturelle en 
pleine accrétion, ce qui lui fait gagner du terrain sur la mer. Les plages s’agrandissent vers la 
mer, comme à Ouistreham où celle-ci à gagner plusieurs centaines de mètres, ou encore à Mer-
ville-Franceville-Plage avec l’apparition entre autre du Banc des Oiseaux. PNA doit effectuer 
des opérations de dragage dans le chenal à l’embouchure régulièrement pour éviter l’ensable-
ment des bateaux.
À l’intérieur de la baie, un phénomène d’ensablement est bien visible. Ainsi, de petits îlots de 
sable et de vase ont fait leur apparition depuis quelques dizaines d’années. Ces nouveaux lieux 
sont d’ailleurs propices aux phoques communs ou veaux marins (Phoca vitulina) qui viennent 
sur ces îles chercher repos et tranquillité.

Apparition de nouveaux ilôts de sable
 © Conservatoire du littoral / Larrey

La plage de Merville
 © Conservatoire du littoral / Larrey

Carte des paysages de l’estuaire de l’Orne
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UN ALÉAS PRÉSENT SUR L’ESTUAIRE,
Micro-topographie de l’estuaire actuel

Légende

Hypsométrie de l’estuaire :

Hauteurs d’eau (en mètre) :

 Dans un futur plus ou moins proche le changement climatique va impacter le ter-
ritoire. La carte hypsométrique du site dévoile les terrains qui pourraient être impactés par 
le changement climatique et particulièrement par la montée des eaux et et les remontées de 
nappes en surface. Ainsi, les terrains en blanc se trouvant au niveau 0.00 NGF ou moins, sont 
donc en dessous du niveau haut de l’Orne. Aujourd’hui protégés principalement par des digues, 
ils ne sont pas ou peu impactés par l’eau. Mais si l’on projete une montée de la mer à 0,60 mètres 
d’ici 2100 l’on peut en déduire que ces espaces seront touchés principalement par l’eau. 
Cet impact s’est déjà vérifié en 2010 lorsque la tempête Xynthia s’est abattue sur le territoire 
français. 

Comme le montre la modélisation des hauteurs d’eau, certains terrains peuvent se retrouver 
immergés. Ces scénarios sont bien sût à prendre en compte en cas de rupture de digue ou de 
défaillance des ouvrages.
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DES MICRO-ÉROSIONS

Des renards hydrauliques

Des restes de l’ancienne digue

Des digues fragilisées

Des submersions fréquentes



|        |          | |Page149
ESTUAIRE DE L’ORNE Marianne Cabanis & Marion Hintzy Alain Freytet & Romain QuesadaRégis Leymarie & Hervé Niel
Un paysage double-face Étudiantes Paysagistes encadrantsMaître d’ouvrage: Conservatoire du Littoral

ET DEMAIN ?
Réfléchir au changement climatique

 Le site n’étant pas soumis à l’érosion, cela offre un senti-
ment de sécurité aux habitants. Mais pourtant, les enjeux d’adap-
tation sont importants. C’est pourquoi le Conservatoire du litto-
ral a inscrit cet estuaire dans le programme LiCCo (Littoraux et 
Changements Côtiers) afin de « clarifier les enjeux majeurs et les 
leviers d’actions dont il dispose, pour adapter sa stratégie dans le 
contexte complexe et incertain du changement climatique ».
Le programme Adapto a pris la suite de LiCCo afin de travailler 
plus précisément ce site par rapport aux aléas de submersion et 
de montée des eaux. 

 De leur côté, le CPIE Vallée de l’Orne invite à réfléchir 
sur le changement climatique et la montée des eaux. Son exposi-
tion de 2015, «Debout les vaches la mer monte», en partenariat 
avec le Conseil Départemental du Calvados, souhaite répondre 
aux enjeux actuels du territoire en traitant le thème du réchauf-
fement climatique et de ses effets sur le littoral, qui est l’un des 
enjeux majeurs. 

Affiche de l’exposition «debout les vaches la mer monte» 
© Archives CPIE Vallée de l’Orne

Affiche de l’exposition «debout les vaches la mer monte» 
© Archives CPIE Vallée de l’Orne
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VOIR PROJET, CHANGER D’ÉCHELLE:

POUR UN ESTUAIRE DU FUTUR



|        |          | |Page153
ESTUAIRE DE L’ORNE Marianne Cabanis & Marion Hintzy Alain Freytet & Romain QuesadaRégis Leymarie & Hervé Niel
Un paysage double-face Étudiantes Paysagistes encadrantsMaître d’ouvrage: Conservatoire du Littoral

 Se rappeler la beauté du territoire, le contextuali-
ser, en accepter le mouvement et le changement pour fina-
lement mieux appréhender le projet. 

Voir par le projet, c’est projeter le territoire, en raconter 
l’histoire de demain, imaginer son évolution comme un 
acte créateur de nouveaux usages. 

L’adaptation aux changements climatiques offre l’oppor-
tunité de traiter divers secteurs du territoire « Estuaire de 
l’Orne » qui vont inéluctablement être modifiés.

En premier lieu, la porte d’entrée de l’estuaire : la baie de 
l’Orne qui est l’image de l’estuaire, mais qui est aussi le sec-
teur le premier touché par ses changements climatiques. 
Ces derniers vont impacter d’autres secteurs tout aussi 
important comme l’extrême opposé à la baie : l’arrivée de 
l’Orne dans Caen. 

La déviation de l’Orne par le canal marque la fin de l’identi-
té du fleuve, qui s’efface au profil du canal bien qu’il soit une 
véritable porte d’entrée pour une reconnexion ville/mer.

Quant au tronçon industriel et portuaire marqué par la 
presqu’île, il est aujourd’hui un élément qui parle de l’his-
toire de ce territoire, mais qui est rejeté ou méconnu par les 
habitants.
Un territoire en attente qui ne demande qu’à être rattaché 
à un flux. 

L’Orne à le potentiel pour devenir un élément de recon-
nexion de ce territoire.

Ces divers secteurs seront impactés à plus ou moins long 
terme par le changement climatique, mais grâce au projet 
ils ont la prétention de porter une stratégie d’adaptation au 
changement climatique à l’échelle de la mer jusqu’à Caen et  
ainsi imaginer le territoire de demain. 
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QUELLE VISION POUR L’ESTUAIRE DE DEMAIN?
L’adaptation comme stratégie du conservatoire du littoral

Résister Subir

Eau constante

Eau temporaire

UNE dIgUE ImpORtaNtE qUI EmpêCHE dE 
vOIR LE paySagE Et dE S’appROCHER 
dU fLEUvE.

S’adapter

LES INONdatIONS ImpaCtENt LE paySagE 
daNS SON ampLEUR. LES HaBItatIONS 
SONt ExpOSéES RégULIèREmENt à L’EaU.

UN paySagE vaRIé Où LE REgaRd 
pORtE LOIN. LES CHampS d’ExpaNSION 
dE L’EaU pROtègENt LES HaBItatIONS.

 L’approche paysagère nous fait 
choisir cette hypothèse.
Il est important de s’inscrire dans cette op-
tique pour allier à la fois un paysage riche et 
beau.
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VOIR PROJET,
État actuel de l’estuaire de l’Orne
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ÉTAT ACTUEL,
De Caen à la mer

CAEN
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Blockhaus et Redoute

Maison de la Nature
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Schéma actuel de l’estuaire de l’Orne
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2018
L’EMBOUCHURE,
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L’EMBOUCHURE,
État actuel

 L’embouchure de l’Orne est aujourd’hui la partie 
du fleuve qui a le plus de potentiel et en qui beaucoup d’ac-
teurs portent une stratégie touristique qui offre un environ-
nement protégé pour la faune et la flore. La Pointe de la 
Roque marque la fin de la baie par l’endiguement de l’Orne 
et par la même occasion le regard touristique et naturel. 
L’estuaire, pour bon nombre de personne, s’arrête donc au 
niveau de ce lieu et est caractérisé par son coté naturel. Pour 
faire prendre conscience de la nature estuarienne de l’Orne 
en amont, il faudrait que ce caractère naturel remonte. 

Dans l’histoire de l’Orne, le marais de Cagny accueillait un 
méandre du fleuve, mais aujourd’hui la digue contraint l’eau 
dans un parcours rectiligne et enlève tout caractère naturel 
à son fleuve. Toujours dans une démarche d’adaptation, se 
pose la question de cette digue qui aujourd’hui est soumise 
à la submersion, protège une entité agricole qui représente  

un paysage de bocage somme toute banal et porte sur elle 
une piste cyclable très prisée. Les élus prônent l’entretien 
de cette digue afin de maintenir la voie cyclable tandis que 
l’Orne ou les intrusions marines continuent inéluctable-
ment de l’affaiblir. 
Dans un scénario d’érosion et de remontée des eaux des 
nappes, la digue deviendrait obsolète et son action de pro-
tection nulle.

Schéma intention actuel de l’estuaire de l’Orne
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RIVA-BELLA

MERVILLE-
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0 500 m 1000m 2000m
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2018
L’ENTRÉE DE VILLE,
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 En amont, l’entrée dans la ville est très importante, 
c’est elle qui doit donner le mouvement vers l’Orne. Or au-
jourd’hui, tout est fait pour diriger les gens vers le canal et 
le fleuve reste coincé entre la gare et des zones industrielles. 

Le quartier de la presqu’île est actuellement en mutation. 
La bibliothèque, l’école supérieure d’art et médias et le pa-
villon sont le résultat d’une reconversion de ce quartier au 
passé maritime et industriel. 

Mais ce renouveau reste encore timide concernant l’Orne, 
car ces aménagements profitent essentiellement au canal. La 
création de ce nouveau quartier serait justement l’occasion 

de tourner le regard vers l’Orne et celui-ci pourrait amorcer 
le lien de Caen à la mer. La mairie de Caen met justement 
en place un plan guide entre la ville et la presqu’île. Mené 
par l’agence MVRDV, ce plan de projet permettrait d’im-
pacter et de redynamiser les quartiers entre Orne et Canal. 

L’ENTRÉE DE L’ORNE DANS LA VILLE,
État actuel
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DES INTENTIONS DE PROJET PORTÉES PAR CAEN
Le projet de l’agence de MVRDV sur la presqu’île

 La presqu’île de Caen fait l’objet d’attention parti-
culière de la part de la ville qui voit dans ce site un potentiel 
d’expansion urbaine et de développement territorial. Afin 
d’élaborer un plan guide de cet espace, le Conseil municipal 
de Caen a retenu en 2013 l’agence néerlandaise MVRDV 
de Winy Maas. L’agence a d’ailleurs été désignée comme 
maître d’œuvre sur la ZAC du Nouveau Bassin.

Ce projet est pertinent dans l’approche du territoire, car il 
permet de mettre en relation Caen et son estuaire et d’éta-
blir dès à présent un lien Caen et la mer. 

L’agence propose sur ce territoire industrio-portuaire de 
600 hectares une stratégie baptisée «la grande mosaïque»1. 

S’étendant sur la commune de Caen, Hérouville-Saint-Clair 
et Mondeville, le plan paysager s’appuie sur les réseaux 
routiers, mais aussi du patrimoine végétal. Est prévu pour 
enrichir ce plan-guide, la mise en place d’un «bocage ur-
bain»1ibid, afin «d’irriguer le coeur des parcelles»1ibid. Ces 
dernières auront principalement vocation à accueillir de 
l’habitat, avec 7 000 logements prévus. 

Ce qui a séduit la ville de Caen, c’est le vocabulaire de pro-
jet s’appuyant sur les paysages normands. Ainsi prendra 
forme une vision urbaine du «bocage» et la «mosaïque nor-
mande» dans cette nouvelle presqu’île.

1. Selon les termes de l’agence MVRDV

La «grande mosaïque des paysages et le corridor écologique © Agence MVRDV

La vallée de l’Orne

Le pré-salé d’Hérouville Les lignes à haute tension Les jardins partagés Développer la végétation existante

La forêt de Mondeville Le corridor écologique Patrimoine industriel comme 
support à la végétation

Vue du projet de la presqu’île 
© Agence MVRDV
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2018
LA PRESQU’ÎLE
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DE L’ANCIEN SITE DE MÉTALLURGIE À 
PEGASUS BRIDGE
État actuel

 L’ancien site de l’usine sidérurgique situé sur le co-
teau de la commune de Colombelle garde encore une trace 
de son passé industriel par l’ancienne tour de refroidisse-
ment localement appelé « le chaudron » et offre un pano-
rama sur l’estuaire de l’Orne. Cette plaine industrielle est 
un balcon panoramique qui aujourd’hui est déconnectée 
physiquement de son bas de coteau.

La station d’épuration située en bas de coteau sur la 
presqu’île s’est implantée sur les anciens terrains qui appar-
tenaient à la sidérurgie. Le lien historique qu’il y avait entre 
haut et bas de coteau est important. Hors aujourd’hui, cette 
connexion n’existe plus du fait de l’implantation de la sta-
tion d’épuration. 

La zone industrio-portuaire est le marqueur principal de 
la presqu’île, elle fait partie de l’histoire de Caen puisqu’elle 

est liée à la construction du canal. Le canal a su s’adapter 
aux évolutions industrielles par la création de divers bassins 
afin d’accueillir les bateaux de marchandises. Mais l’activité 
portuaire ne cesse d’évoluer vers un calibrage de bateaux et 
de conteneurs trop important pour l’actuelle morphologie 
du canal. Les travaux de recalibrage de l’écluse et du canal 
seraient trop importants pour imaginer une évolution in-
dustrielle du port et de ses activités. Ces dernières vont 
donc être amenées à changer, dans un futur ou le canal ne 
sera moins capable d’accueillir les bateaux de transport de 
marchandises. Se pose alors la question de leur évolution. 

Toutes ces zones, qui aujourd’hui sont interdites au pu-
blic, offriraient l’opportunité d’invertir la presqu’île et ainsi 
d’avoir un regard autant sur le canal par sa rive droite que 
sur l’Orne par sa rive gauche et ainsi répondre à l’adaptation 
de l’aléa de submersion.
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VOIR PROJET,
Intentions de projet



|        |          | |Page177
ESTUAIRE DE L’ORNE Marianne Cabanis & Marion Hintzy Alain Freytet & Romain QuesadaRégis Leymarie & Hervé Niel
Un paysage double-face Étudiantes Paysagistes encadrantsMaître d’ouvrage: Conservatoire du Littoral

INTENTIONS DE PROJET
L’estuaire d’aujourd’hui...
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ENtRéE dE L’ORNE daNS 
La vILLE : CRéatION d’UN 
NOUvEaU fLUx pORté paR La 
maRéE

CRéER dU LIEN ENtRE CaNaL 
Et ORNE paR L’INvEStISSEmENt 
dE La pRESqU’îLE

RENatURatION 
paR La RECONqUêtE 
dE L’EaU

CRéatION d’UNE 
NOUvELLE CONNExION 
CaEN - La mER

2. RENatURER L’ORNE EN avaL 
paR L’INpULSION dES aLéaS 
SUBmERSION Et éROSION

1. REqUaLIfIER LES tERmES 
d’EStUaIRE Et d’EmBOUCHURE Et 
dONC dE péRImètRE dU tRaIt dE 
COtE

EN REdONNaNt UN CaRaCtèRE 
maRItImE à L’ORNE :

3. tRavaILLER L’ENtRéE dE 
L’ORNE EN vILLE afIN dE 
pROpOSER UN NOUvEaU LIEN

4. CRéER dU LIEN ESt-OUESt 
paR L’INvEStISSEmENt dE La 
pRESqU’îLE
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DOUBLE IMPULSION,
Quand ville et mer se rejoignent

CaenOuistreham
Riva-Bella

Merville-
Franceville-Plage

Caen

Ouistreham
Riva-Bella

Merville-
Franceville-Plage

 Deux angles de vue pour une reconnexion ville-mer. Le territoire doit se regarder depuis la mer, mais aussi depuis Caen pour 
ne faire plus qu’un. 
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PHASE   1

PHASE 3/4

PHASE   2

Création d’une nouvelle 
Connexion Caen - la 
mer

  L’embouchure:
renaturer L’orne en avaL 
par L’inpuLsion des aLéas 
submersion et érosion

RequalifieR les teRmes 
d’estuaiRe et d’embouchuRe 
et donc de péRimètRe du 
tRait de cote

RedonneR un caRactèRe 
maRitime à l’oRne :

  Travailler l’enTrée de 
l’orne en ville afin de pro-
poser un nouveau lien

  L’ancien site de métaL-
Lurgie, La zone industrio-por-
tuaire et Le site historique 
pegasus-Bridge :
créer du Lien est ouest 
par L’investissement de La 
presqu’îLe

VOIR PROJET,
Quatre phases de projet

1

4

3

2

 Aujourd’hui, l’Orne est substituée au canal et peu d’usages de loisirs gravitent autour, seul la baie reste attractive. Le fleuve 
devient invisible lorsqu’il entre dans Caen pour renaître quinze kilomètres plus loin dans la baie.
Pour connecter canal et Orne, relier Caen à la mer et redynamiser l’Orne voici les quatre secteurs sur lesquels il est primordial d’inter-
venir autant d’un point de vue adaptation que d’un point de vue reconnexion.

1

4

PHASES:

3

2
Caen

Ouistreham Merville-
Franceville

0 1km 2km



|        |          | |Page183
ESTUAIRE DE L’ORNE Marianne Cabanis & Marion Hintzy Alain Freytet & Romain QuesadaRégis Leymarie & Hervé Niel
Un paysage double-face Étudiantes Paysagistes encadrantsMaître d’ouvrage: Conservatoire du Littoral

PHASE 1
Caen

Ouistreham Merville-
Franceville

0 1km 2km
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 L’embouchure que 
bon nombre qualifie d’estuaire, 
épate par son caractère natu-
rel et son étendue qui offre un 
réel lieu de respiration. Pro-
meneurs, chasseurs, pêcheurs 
et ornithologues jouissent et 
vivent de ce territoire. L’endi-
guement de l’Orne qui débute 
à la Pointe de la Roque marque 
alors la fin de l’embouchure et 
du caractère naturel du fleuve. 
Afin d’asseoir l’idée d’un es-
tuaire allant de la mer jusqu’à 
Caen aux qualités similaires à 
ce lieu et pour répondre aux 
aléas érosions et submersions 
bien présents sur ce territoire, 
le marais de Cagny s’offre 
comme une réponse à ces deux 
enjeux. Le marais deviendrait 
alors le prolongement de la baie 
et de son caractère naturel tant 

apprécié, accueillerai à nou-
veau le fleuve Orne redonnant 
au marais le caractère maritime 
qui le qualifie. De plus, la digue 
longeant aujourd’hui ce lieu, 
montre déjà son obsolescence 
par des signes de faiblesses. 
Elle a d’ailleurs cédé aupara-
vant rendant la prairie qu’elle 
protège inexploitable pendant 
plusieurs années. Les coûts éle-
vés d’entretien et de réparation 
de cette digue peuvent diffici-
lement justifier la protection 
de ces prairies et de la voie cy-
clable.

D’une superficie d’environ 160 
hectares, le marais de Cagny 
serait la nouvelle image d’un 
estuaire qui tire sa force de 
l’embouchure et de l’aléa sub-
mersion. 

PHASE    1  L’embouchure : renaturer L’orne en avaL par L’inpuLsion des aLéas submersion et érosion

Coupe marais de Cagny: Etat actuel

Coupe marais de Cagny: intention de projet

1
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0 10 m 50 m 100 m

Un micro-relief - coupe DD’
Cf  72-73
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2050 : L’EMBOUCHURE,
RENATURER L’ORNE

 Nous avons donc imaginé un scénario montrant 
la reconquête du marais par l’eau.

La digue alors percée amènerait des bras de l’Orne dans le 
marais, la piste cyclable présente sur la digue serait aban-
donnée et substituée à un cheminement de découverte qui 
longerait le coteau. La digue serait également abandonnée. 
Serait offert un paysage de marais maritime à l’image du 
Gros Banc. Ce parcours périphérique serait ponctué de 
cheminements entrants, qui amèneraient le promeneur 
au cœur des prés-salés par des sentiers d’observation s’ap-
puyant sur les tracés du bocage existant.
La Pointe de la Roque, micro-topographie et belvédère na-
turel, deviendrait une île et point d’observation de l’avifaune 
et de la baie.  Une passerelle ferait la liaison directe entre la 
Pointe de la Roque et la Maison de la Nature, porte d’entrée 
et point de passage obligatoire pour découvrir ce territoire.

Ce cheminement, en diverses boucles, proposerait plu-

sieurs parcours de découverte plus ou moins long et l’Orne 
permettrait de boucler la boucle grâce à une promenade 
sur l’eau. Cette dernière, assurerait le lien entre rive droite 
et rive gauche, mais également entre amont et aval. Des 
pontons-escales verraient le jour afin de permettre cette 
traversée en divers points du site.

Le Gros Banc, aujourd’hui protégé par une digue et un cor-
don dunaire, est mise à mal par l’érosion. L’Orne retrouve-
rait son méandre historique.

Proposer une nouvelle porte d’entrée pour l’embouchure, 
offrir des vues sur ce territoire, reconnecter les rives, pro-
poser un parcours de découverte autour d’une nouvelle 
réserve, telle est la stratégie d’adaptation au changement 
climatique : bien plus qu’une modification du paysage au 
service de la protection cette stratégie porte un réel projet 
de mise en valeur de l’Orne, de qualité de paysage et d’at-
tractivité touristique.

Schéma d’intention projet de l’estuaire de l’Orne

MERVILLE-
FRANCEVILLE-

PLAGE

OUISTREHAM
RIVA-BELLA
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Découvrir l’embouchure

Promenade fluviale

Promenade terrestre
(piétons et vélos)

Détail
Maison de la Nature et point de 
départ du parcours.

Hameau Oger: Point de vue sur 
l’estuaire

Zone d’observation des oiseaux

EN paRtaNt dE La maISON dE La NatURE, IL ESt maINtENaNt 
pOSSIBLE dE déCOUvRIR L’EmBOUCHURE paR LE BIaIS d’UNE pROmENadE 
faISaNt SON tOUR. d’UNE LONgUEUR tOtaLE dE 9,7 KILOmètRES, IL ESt 
pOSSIBLE dE La déCOUpER EN dEUx BOUCLES. 

La "pREmIèRE BOUCLE" dE 5,3 Km, pERmEt d’aRpENtER LES pRaIRIES 
dU COStIL Et SES maRES dES CHaSSEURS, pOUR ENSUItE REjOINdRE LES 
dUNES dE mERvILLES avEC La REdOUtE Et LES aNCIENS BUNKERS. aRRIvé 
aU CLUB NaUtIqUE, UN BaC pERmEt dE REvENIR jUSqU’à La pOINtE dE 
La ROqUE.

La "dEUxIèmE BOUCLE" qUaNt à ELLE avEC SES 4,4 Km fERa 
déCOUvRIR L’amONt dE L’EmBOUCHURE, ENtRE maRaIS dE CagNy Et 
ORNE. 

Deuxieme boucle

Premiere boucle
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2018 2025

UNE ÉVOLUTION PROGRESSIVE

2030 2050

Afin de mieux appréhender les changements qui vont intervenir dans le territoire, il est impor-
tant d’avoir une démarche progressive à plusieurs pas de temps. S’adapter passe aussi par un 
phasage de projet.
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2018 2025 2030 2050

Évolution de la végétation de la baie suivant les phasages 
d’ouverture des marais
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2018 2025

Évolution des digues de la baie suivant les phasages
d’ouverture des marais

2030 2050
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2025
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Ouverture

Mise en place d’un bac

établissement d’un nouvel écosystème
et disparition de certaines digues
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De la Maison de la 
Nature aux dunes de 
Merville

Promenade fluviale

Promenade terrestre
piétons et vélos

Détail
Maison de la Nature et point de 
départ du parcours.

La RéOUvERtURE dES tERRaINS fRaNçOIS, Et dE La RéSERvE dU gROS 
BaNC aINSI qUE La mISE EN pLaCE dU BaC pERmEttENt dE pROpOSER 
La pREmIèRE BOUCLE aUx vISItEURS dE La BaIE dE L’ORNE.

Premiere boucle
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À marée basse on descend d’un 
cran

Etat projEt:

Etat actuEl: 

Les gabions et mare de chasse 
marque ce territoire 

la pointe de la Roque: belvédère naturel 

Attendre le bAc comme on Attend 
le bus. regArder l’heure des mArées 

AvAnt l’heure du moment.
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RetRouveR la plénitude de la navigation suR l’oRne, pRendRe plei-
nement conscience de l’immensité de l’estuaiRe, vivRe au Rythme 

des maRées, peRmettRe un nouveau point de vue ...
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SUItE à UNE BRêCHE CONStatéE daNS La dIgUE, LE CONSERvatOIRE dU LIttORaL 
pRENdS LE paRtI dE NE paS La CONSOLIdER maIS dE pROfItER dE CEttE fRagILItéE 
pOUR OUvRIR dE La dIgUE. CE tRavaIL pEUt SE faIRE à L’aIdE d’UNE pELLEtEUSE. 

LES BORdURES dE La dIgUE RéOUvERtE SONt CONSOLIdéS avEC dES ENRO-
CHEmENtS pOUR pERmEttRE L’étaBLISSEmENt dE La végétatION.

LES LIgNES StRUCtURENt L’ESpaCES. HORIzONtaLItéS Où pOUSSENt La végétatIONS qUI CRéE 
dES BaRRIèRES vISUELLES. SEUL ESt vISIBLE RéELLEmENt La dIgUE aU pREmIER pLaN.

L’OUvERtURE pERmEt dE REtROUvER UNE vISION SUR L’ENSEmBLE dU ma-
RaIS Et SUR LES COtEaUx.

État actuel de la digue du marais de Cagny 

Ouverture  de la digue du marais de Cagny 
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L’ORNE pEUt RENtRER daNS LE maRaIS. L’EaU fLUCtUE avEC LES maRéES Et La 
mONtéE dES EaUx dû aU CHaNgEmENt CLImatIqUE.

LE paySagE SE tRaNSfORmE gRâCE aU tRavaIL dE L’ORNE. La SLIKKE Et LE SCHORRE 
SE fORmENt Et REmpLaCENt LES pRaIRIES. CERtaINES HaIES BOCagèRES dISpaRaISSENt SOUS 
L’EffEt dE La SaLINIté dU SOL. 

Le paysage de 2050 du marais de Cagny 
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2030
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Ouverture de la digue

établissement d’un nouvel écosystème
et disparition de certaines digues

Création d’une liaison vers la Pointe de 
la Roque
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maison de la nature
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L’actueLLe vue depuis La Maison de La nature sur La pointe de La roque, ne 
nous perMet par de voir L’aMpLeur de ce beLvédère natureL que certains appeLLe 
faLaise. Les haies bocagères occuLtent ce paysage estuarien et fossiLe et par La 

MêMe retirent tous Liens avec La Maison de La nature.

La Pointe de La Roque RévèLe son caRactèRe insuLaiRe PaR La 
PRésence de L’eau. La PasseReLLe vient comme une amaRRe 

RaccRocheR ce bout de teRRe au continent.
eLLe offRe une connexion diRect avec La maison de La natuRe.
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La Pointe de la Roque: 
Croisement entre deux parcours / connexion entre terre et mer

La vue depuis La pointe de La Roque nous peRmet de pRendRe de 
La hauteuR et de nous RendRe compte de ce ReLief méandRique. 

Promenade fluviale

Promenade terrestre
piétons et vélos

Maison de la Nature
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L’OUvERtURE dES pRaIRIES dU COStIL à La mER paSSE paR LE dépLaCEmENt dE 
La dépaRtEmENtaLE. IL faUt UtILISER LES StRUCtURES paySagèRES déjà pRéSENtES 
pOUR CRéER UN paySagE COHéRENt. ICI LE RUISSEaU aU pIEd dE La HaIE pERmEt 
L’INSERtION dE maRIgOtS.

LE paySagE S’OUvRE SUR LE LOINtaIN.

La pELLEtEUSE Et aUtRES OUtILS méCaNIqUES pERmEttENt dE REmOdELER LE tERRaIN.

La ROUtE ESt dépLaCéE 
à L’OUESt dES pRaIRIES 
dU COStIL.

État actuel des prairies du Costil

Entrée des marées dans les prairies du Costil
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LES pRaIRIES dU COStIL aCCUEILLENt LES maRéES. 
CELLES-CI fONt dE CE LIEU UN paySagE CHaNgEaNt. 

UN paySagE NOUvEaU SE mEt EN pLaCE daNS LES pRaIRIES dU COStIL. ENtRE SLIKKE, 
SCHORRE Et maRIgOtS.

Les prairies du Costil à marée haute
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Projet: redonner un Peu de simPlicité 
à cette vue

Etat actuEl : la pistE d’Envol du 
bElvédèrE attirE l’oEil plus qu’EllE 

nE dévoilE lE paysagE

Le Hameau Oger: le plus beau point de vue sur l’embouchure

Avoir une plAce de choix
Faire de la table d’orientation une 

table de partage
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2050
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Travail sur les haies

Ouverture de la digue

établissement d’un nouvel écosystème
et disparition de certaines digues
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De la Maison de la Nature au 
marais de Cagny

Promenade fluviale

Promenade terrestre
(piétons et vélos)

Détail
Maison de la Nature et point de 
départ du parcours.

Hameau Oger: Point de vue sur 
l’estuaire

Zone d’observation des oiseaux

Deuxieme boucle

LES maRaIS dE CagNy étaNt tOtaLEmENt OUvERtS à L’ORNE, La dEU-
xIèmE BOUCLE pEUt SE mEttRE EN pLaCE. LE BaC RELIaNt La pOINtE 
dE La ROqUE aU pONt dE BéNOUvILLE, LES vISItEURS pEUvENt LONgER 
ENSUItE La RéSERvE ORNItHOLOgIqUE dU maRaIS dE CagNy.
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Etat actuel de la digue 
et du marais

à l’intérieur des marais de cagny

Etat projet: ouverture de la digue 
et remise en eau du marais
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Les cheminements intimistes permettent de rentrer 
au coeur de La réserve tout en préservant La 

tranquiLité des oiseaux. voir sans être vu.

Clématite

La mise en défend de ces espaces peut se faire 
soit par Le tréssage d’arbres et arbustes sur 

pLace comme La cLematiete,

ou bien par tuterage
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MOUVANCES D’HIER

Aujourd’hui, une dissymétrie se crée 
entre le cAnAl et l’orne. les flux 
se concentrent essentiellement sur 
lA piste cyclAble entre cAen et 
ouistrehAm.

MOUVANCES D’AUJOURD’HUI

Demain, l’estuaire est parcouru Dans 
son ensemble. les nouveaux flux té-
moignent De la présence De nouveaux 
usages.
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PHASE 2
Caen

Ouistreham Merville-
Franceville

0 1km 2km
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2

 Pour amener l’idée 
d’un estuaire aux portes de Caen 
et ainsi redonner un caractère 
maritime au fleuve, il faut repen-
ser l’accès à l’Orne dès son arri-
vée à Caen. 
Aujourd’hui, la déviation de 
l’Orne vers le canal marque la 
fin du fleuve, mais n’amorce pas 
pour autant le début de l’estuaire.
L’entrée de l’Orne dans Caen est 
donc un point stratégique pour 
amorcer une nouvelle connexion 
Nord-sud portée par l’estuaire.
Aujourd’hui, l’Orne est associée 
à l’activité industrielle, avec ses 
stations d’épuration, ses dépots, 
ses usines et toute la vie mar-
ginale qui peut découler de ces 
lieux (proxénétisme et drogue).
Un envers du décor qui ne fait 
pas rêver. Dans sa stratégie d’in-
vestissement de la presqu’île avec 
la naissance de nouveau quartier 

tourner vers la culture, la maire 
de Caen amorce un renouveau et 
un nouveau visage pour ce terri-
toire. 
Mais aujourd’hui, le renouveau 
est essentiellement tourné vers 
le canal.
La prairie offre une entrée de 
ville de qualité rapidement re-
levée par une canalisation de 
l’Orne dans le centre ville puis de 
sa déviation vers le canal. Pour 
rendre attractif l’Orne, renatu-
ration et accessibilité sont les 
maîtres mot.
Ouvrir le fleuve à la contempla-
tion, proposer un accueil du pu-
blic et amorcer une ville tournée 
vers son fleuve sans pour autant 
l’encadrer. 
Et ainsi proposer de nouveau 
quartier où l’Orne deviendrait 
Parc et amènerai une qualité de 
vie et la mer à ses habitants.

PHASE    2  Travailler l’enTrée de l’Orne en ville afin de prOpOser un nOuveau lien

B

B’

La prairie

0 10 m 25 m 50 m

État actuel

Intentions de projet

B-B’
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 Le lien entre amont de l’Orne, Caen et la mer 
pourrait se faire grâce à l’estuaire. La prairie lance l’idée 
de promenade boisée au bord du fleuve, mais la déviation 
de l’Orne vers le canal coupe cet élan. Le nouveau quar-
tier de la presqu’île pourrait accueillir cette continuité verte 
par l’aménagement des abords du fleuve et voir la création 
d’une véritable promenade.

Dans cet état, une continuité verte permettrait une mise en 
relation de l’Orne avec les nouveaux quartiers afin de ne 
plus se retrouver dans le schéma d’une urbanisation trop 
omniprésente. De plus, ce travail de quai offrirait des es-
paces de respiration, de promenades et une véritable entrée 
du fleuve dans la ville.

Ce travail est déjà amorcé par l’agence MVRDV, avec le 
projet de «mosaïque urbaine». Mettant en place, un dia-
logue entre urbain et eau, il emploie un vocabulaire pay-
sager normand. S’appuyant sur un travail de respiration de 
l’Orne et de ses abords, le projet que l’on propose pourrait 
permettre l’impulsion de Caen vers la mer. Ainsi, un plan 
paysager à l’échelle de l’estuaire serait mis en place, permet-
tant à ce territoire d’exister aux yeux de Caen et du littoral.

2050 :L’ENTRÉE DE L’ORNE DANS LA 
VILLE,
L’Orne comme élément de dilatation

Légende

Points singuliers :

Parking

Belvédère

Blockhaus et Redoute

Maison de la Nature

Phare

Réseaux :

Route

Chemin

Piste cyclable

Digue

Ponton

Alignement d’arbres

Promenade sur l’eau

CA
EN

schéma d’intention de l’état projet de l’entrée de ville
0 500 m 1000m 2000m
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Plan projet de l’entrée de ville
0 250m 500m
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Etat projet : redonner un caractère naturel à l’Orne

Etat actuel: l’Orne invisible
Etat actuel : l’Orne invisible
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LES aRBRES COUpENt tOUtE vISION SUR L’aUtRE RIvE Et CRéENt UNE mONOtONIE. ILS 
SONt tELS UN éCRaN qUI CaCHENt LE SpECtaCLE dE La pRESqU’îLE.

LES RIvES S’OUvRENt aU paySagE dE La pRESqU’îLE Et à La SCéNOgRa-
pHIE OffERtE paR ELLE. L’OEIL SE tROUvE attIRé paR CE NOUvEaU LIEU.

LES RIvES LINéaIRES pLaNtéES NE pERmEttENt paS d’avOIR UN aCCèS faCILE à L’EaU. 
ICI L’ORNE NE faIt qUE paSSER Et pERd Sa fORmE dE méaNdRE qUE L’ON avaIt EN 
amONt dE CaEN.

IL faUt CREUSER dES méaNdRES Et aBattRE CERtaINS aRBRES 
pOUR OUvRIR LES RIvES.

État actuel de la rive de la Presqu’île

État mise en oeuvre du projet de la rive de la Presqu’île



|        |          | |Page253
ESTUAIRE DE L’ORNE Marianne Cabanis & Marion Hintzy Alain Freytet & Romain QuesadaRégis Leymarie & Hervé Niel
Un paysage double-face Étudiantes Paysagistes encadrantsMaître d’ouvrage: Conservatoire du Littoral

LE LIEN ENtRE LES dEUx RIvES SONt RECRééES gRâCE à dES pERSpECtIvES.
La RIvE S’OUvRE aUx HaBItaNtS qUI pEUvENt vENIR pROfItER dE CE 
NOUvEaU LIEU OU SE pROmENER à Côté.

La nouvelle rive de la Presqu’île
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PHASE 3
Caen

Ouistreham Merville-
Franceville

0 1km 2km
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 Les zones in-
dustrielles et portuaires 
marquent le territoire de la 
presqu’île. 

Un bout de terre presque in-
sulaire qui sépare plus qu’il 
ne connecte et qui fonc-
tionne en quasi-autonomie. 
Aucune réelle connexion 
n’existe entre la rive droite 
de l’Orne et la rive gauche du 
canal hormis les quelques 
ponts aidant à la traverser 
de ces deux fils d’eau.

Or la presqu’île devrait être 
le lien entre Orne et Canal.
Dans la continuité de l’en-
trée de l’Orne dans Caen la 
presqu’île offrirait une porte 

d’entrée à l’investissement 
des rives de l’Orne et du ca-
nal. 

En plus de la connexion 
canal-Orne qu’elle pourrait 
générer, son histoire indus-
trielle nous raconte le lien 
étroit qu’elle entretenait avec 
le haut de coteau, sur lequel 
régnait l’usine de sidérurgie 
comme en témoigne encore 
le haut fourneau.

Réconcilier la presqu’île 
avec l’Orne et son coteau 
serait l’occasion de travailler 
sur la deuxième plus belle 
vue sur l’estuaire.

PHASE    3 /4

4

3

état actuel :

Intentions de projet :

0 

0 

0 

10 m

10 m

10 m

50 m

50 m

50 m

100 m

100 m

100 m

  Ancien site de métAllurgie et lA zone industrio-portuAire: créer du lien est ouest pAr l’investissement de lA presqu’île
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 Dans un futur plus ou moins proche nous avons 
imaginé une reconversion des terrains de l’ancien site si-
dérurgique suite à la montée des eaux et ainsi permettre la 
reconnexion entre haut et bas de coteau.

Dans cet état projet l’eau investit les bassins de la station et 
propose un parc qui ferait écho avec la plaine de l’ancienne 
usine. Un travail topographique en terrasse permettrait de 
traiter le coteau et ainsi recréer un lien entre plaine, Orne 
et presqu’île. Un parc sur deux étages qui amènerait à la fois 
un point de vue et une poche de respiration. Il s’inscrirait 
dans cette continuité de voie verte portée par l’Orne.

2050 : L’ANCIEN SITE DE MÉTALLURGIE
ET PORTUAIRE,
RENOUER LE DIALOGUE ENTRE LE COTEAU ET 
L’ESTUAIRE

Légende

Points singuliers :

Parking

Belvédère

Blockhaus et Redoute

Maison de la Nature

Phare

Réseaux :

Route

Chemin

Piste cyclable

Digue

Ponton

Alignement d’arbres

Promenade sur l’eau

CAEN

schéma d’intention de l’état projet de l’entrée de ville
0 500 m 1000m 2000m
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LE HaUt dU COtEaU N’EN-
tREtIENt paS dE RELatION 
avEC LE BaS.

La StatION EN BaS dE COtEaU SUR La pRESqU’îLE S’ESt ImpLaNtéE SUR LES aNCIENS 
tERRaINS qUI appaRtENaIENt a La SIdéRURgIE. LE LIEN HIStORIqUE qU’IL y avaIt 
ENtRE HaUt Et BaS dE COtEaU ESt ImpORtaNt. HORS aUjOURd’HUI, CEttE CONNExION 
N’ExIStE pLUS dU faIt dE L’ImpLaNtatION dE La StatION d’épURatION. 

état actuel

UN paRC EN SURpLOmB dE L’EStUaIRE 
OffRaNt UN LaRgE paNORama.
L’aNCIEN SItE dE L’USINE ESt RELIé à 
L’ORNE paR UN CHEmIN aU COEUR dES 
BOIS dU COtEaU.

LE pROjEt S’appUIE SUR LES 
StRUCtURES dU SItE dE La 
StatION d’épURatION.  

CERtaINES INdUStRIES LaISSENt La 
pLaCE à UNE pROmENadE SUR LES 
aNCIENS qUaIS

LE paRC dE La pRESqU’îLE pOURRa aCCUEIL-
LIR LES évèNEmENtS dE SUBmERSIONS.

état projet
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PHASE 4
Caen

Ouistreham Merville-
Franceville

0 1km 2km
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 La zone industrio-portuaire est le marqueur prin-
cipal de la presqu’île, elle fait partie de l’histoire de Caen 
puisqu’elle est liée à la construction du canal. Le canal a su 
s’adapter aux évolutions industrielles par la création de di-
vers bassins afin d’accueillir les bateaux de marchandises. 
Mais l’activité portuaire ne cesse d’évoluer vers un calibrage 
de bateaux et de conteneurs trop important pour l’actuelle 
morphologie du canal et de l’actuelle écluse du canal à 
Ouistreham. Les travaux de recalibrage de l’écluse et du ca-
nal seraient trop importants pour imaginer une évolution 
industrielle du port et de ses activités. Ces dernières vont 
donc être amené à évoluer, dans un futur ou le canal ne sera 
plus capable d’accueillir les bateaux de transport de mar-
chandises. Se pose alors la question de leur évolution. 

Toutes ces zones, qui aujourd’hui sont interdites au pu-
blic, offriraient l’opportunité d’investir la presqu’île et ainsi 
d’avoir un regard autant sur le canal par sa rive droite que 
sur l’Orne par sa rive gauche et ainsi répondre à l’adaptation 
de l’aléa d’inondation.

L’aménagement des quais de la rive droite du canal pourrait 
offrir un parcours scénographié de ces zones industrielles. 
Quant à la rive droite du fleuve, la présence d’un ancien 
chemin de fer pourrait être la ligne directrice et porteuse 
d’un cheminement en rive gauche.
La presqu’île deviendrait un lieu d’accueil des eaux, mais 
également une opportunité de relier canal et Orne et don-
ner autant d’importance à l’un qu’à l’autre.

LA ZONE INDUSTRIELLE 
ET LE SITE DE PEGASUS BRIDGE,
Scénographier l’Orne

Légende

Points singuliers :

Parking

Belvédère

Blockhaus et Redoute

Maison de la Nature

Phare

Réseaux :

Route

Chemin

Piste cyclable

Digue

Ponton

Alignement d’arbres

Promenade sur l’eau

CAEN

schéma d’intention de l’état projet de l’entrée de ville
0 500 m 1000m 2000m
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état actuel

La RIvE dE L’ORNE ESt 
déLaISSéE Et L’aNCIEN CHE-
mIN dE fER qUI paSSaIt 
EN BORdURE dU fLEUvE ESt 
aBaNdONNé.

LES qUaIS SONt INvEStIS paR La végétatION Et IL N’ya pLUS dE Rap-
pORt vISUEL ENtRE LE CaNaL Et La pRESqU’îLE.

LES ENtREpôtS SONt LE maRqUEUR pRINCIpaL dE La pRESqU’îLE, maIS ILS CRéENt UNE 
fRONtIèRE ENtRE CaNaL Et ORNE. dE pLUS CERtaINES aCtIvItéS vONt êtRE amENéES 
à évOLUER daNS UN fUtUR Où IL y aURa mOINS d’aCtIvIté SUR LE CaNaL.

état projet

SUR La RIvE dROItE dU fLEUvE, La 
pRéSENCE dE L’aNCIEN CHEmIN dE fER 
dEvIENt La LIgNE dIRECtRICE Et pORtEUSE 
d’UN CHEmINEmENt EN RIvE gaUCHE. 
CELUI-CI pERmEt dE RELIER CaEN Et 
La mER.

La tRamE dE La "mOSaïqUE" dE L’agENCE mvRdv pEUt 
êtRE CONtINUéE SUR L’ENSEmBLE dE La zONE INdUStRIO-pOR-
tUaIRE. ELLE pERmEttRaIt UNE LIaSION éCOLOgIqUE ENtRE CaEN 
Et La mER.

CERtaINES aCtIvItéS pOR-
tUaIRES ONt dISpaRUES, maIS 
L’ENtREpRISE dE RENaULt 
tRUCKS ESt tOUjOURS pRéSENtE.

LES RIvES SONt OUvERtES à La pROmENadE. L’améNagEmENt 
dES qUaIS dE La RIvE dROItE dU CaNaL OffRE UN paRCOURS 
SCéNOgRapHIé dES zONES INdUStRIELLES.
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VOIR PROJET,
PENSER AU FONCIER
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 Le Conserva-
toire du littoral achète 
depuis plusieurs décen-
nies des terrains en rives 
de l’Orne. Un territoire 
qui est majoritairement 
en rive droite du fleuve 
et dans le territoire de la 
baie. En cette politique 
d’acquisition, il faut y 
voir le début d’un chan-
gement de regard pour 

l’estuaire. Mais celui-ci 
doit être porté au-delà 
des limites foncières du 
Conservatoire.D’autres 
acteurs, comme PNA, 
opèrent sur ce territoire 
et un partenariat serait 
la démarche la plus lo-
gique, pour porter ce 
nouveau regard jusqu’à 
Caen.

Terrains du Conservatoire du littoral en 2018

UN FONCIER PRÊT POUR LE CHANGEMENT
Les terrains du Conservatoire du littoral

 Le Conserva-
toire du littoral n’a pas 
pour but le rachat de 
terrains sur l’ensemble 
de l’estuaire, mais son 
ambition ne se limite 
pas pour autant aux par-
celles actuellement ac-
quises. Pour faire prendre 
conscience du caractère 
littoral de l’Orne plus en 
amont, ou de la qualité 
du paysage, le Conser-
vatoire se doit de re-

pérer les terrains pro-
pices à la renaturation 
et susceptibles de faire 
l’objet d’une adaptation 
au changement clima-
tique car potentiellement 
submersibles dans les 
prochaines années. Il 
n’est donc pas aberrant 
d’imaginer l’acquisition 
de certains terrains aux 
portes de l’urbanisation 
Caennaise.

Réflexion sur l’accueil du public par la 
création ou le déplacement de chemine-
ments et le déplacement de parkings.

Les Actions que mène le Conservatoire du Littoral après l’acquisition de terrains

Renaturation du caractère maritime des es-
paces par déconstruction, dépoldérisation et 
créations d’espaces propices à la biodiversité et 
à l’accueil du public.

La recherche de partenariats de gestion de 
ces territoires par des acteurs exploitant, 
touristique, culturel et professionnel.

Terrains que le Conservatoire du littoral 
souhaite acquérir d’ici à 2050

Terrains ayant des qualités paysagères et pro-
pices à la démarche adapto.

Terrains du Conservatoire du littoral en 2018
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Maire de Caen
Maire adjoint

Maire de OuistrehaM

Directrice De l’office De tourisme et Des 
congrès De caen la mer normanDie

ACTEURS DU TERRITOIRE
Un partenariat pour une stratégie 
d’adaptation de la mer à Caen?

 Pour porter le projet à l’échelle du ter-
ritoire les divers acteurs doivent marcher main 
dans la main.

Maire de Merville 
France-ville

Conservatoire du LittoraL

Terrains à acquérir dans une démarche collective

Terrains du Conservatoire du littoral en 2018

AttAché de conservAtion Au 
cPie

Directerur ADjoint De PnA

Directeur De l’environnement au Dé-
partement Du calvaDos (ens)

Responsable de la Maison de la natuRe et 
de l’estuaiRe
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 PNA : 
Un des acteurs et propriétaire foncier principale de ce territoire est Ports Normands Associés. PNA est 
un des acteurs les plus actif dans la démarche de renaturation et de protection de l’estuaire. En effet, il est 
responsable de nombreuses mises en place de mesures compensatoires comme la zone de protection du 
banc des oiseaux et la dépoldérisation des terrains François. Son action concrète sur le territoire en fait 
un acteur majeur dans la reconquête de l’estuaire aux portes de Caen.

 Caen : 
L’agglomération de Caen dans sa stratégie touristique Caen-la-mer et conquête de la presqu’île ne peut 
se limiter à une connexion Nord-Sud uniquement portée par le Canal. Celui-ci par son aspect miroir et 
son niveau d’eau toujours constant est sans aucun doute un élément paysager qui attire les promoteurs. 
Pour autant l’Orne a aussi ses qualités par la mouvance des marées qui peut se mêler à celle d’une activité 
urbaine et de loisir. L’Orne pourrait offrir à la ville bien plus qu’une surface lisse, elle pourrait apporter 
aux Caennais une part réel de nature, non bétonnée et endiguée et ainsi proposer une qualité de vie et 
de paysages aussi qualitative que sur le front de mer ou dans la baie. C’est en cela que l’agglomération 
Caennaise se doit d’élargir son approche de projet urbain Caen-presqu’île aux rives de l’Orne, tout en 
prenant en compte l’aléa submersion bien plus visible sur le fleuve que sur le canal. 

Maire – Adjoint en charge du Développement Durable, de l’Energie, de l’Habitat et du Renouvellement Urbain

 Ouistreham: 
Caché derrière le port, le canal et une digue qui engraisse les plages, l’agglomération de Ouistreham se 
pense à l’abri de la montée des eaux et non concernée par les rives de l’Orne et leurs problèmes d’érosion. 
Néanmoins, le projet d’une reconnexion Est-ouest par une «passerelle» redonne à Ouistreham un cer-
tain intérêt pour la baie. Le fait est que les marrais présents au sud de la ville seront bel et bien innondés 
lors de la monté des eaux. Une réalité qui reconnecte cette ville à la démarche du Conservatoire du 
littorale.

 Merville-Franceville : 
L’agglomération de Merville-Franceville a bien conscience de la qualité paysagère de la baie de l’Orne et 
n’hésite pas à s’en servir pour attirer : Bora Bora? Non... Merville-Franceville!La reconquête de l’Orne 
et sa renaturation plus en amont ne peut que servir que le propos de cette agglomération qui verra en 
l’Orne un nouvel axe de connexion Nord-Sud et non plus une frontière.

 L’office de tourisme et des congrès de Caen la mer Normandie : 
L’office du tourisme de Caen-la-Mer s’inscrit dans une reconnexion ville/mer. Aujourd’hui, l’Orne n’est 
pas perçue comme un élément attractif à potentiel touristique. Seule la baie offre un intérêt de par sa 
qualité écologique et paysagère.
Or, le cœur de la baie n’est pas pris en compte dans le territoire d’intervention de l’office du tourisme et 
l’absence de connexion rive droite/rive gauche en est la cause.

 La Maison de la Nature et de l’Estuaire associée au CPIE : 
La Maison de la Nature et de l’Estuaire animée par le CPIE et qui se situe au cœur de la baie, a un rôle 
important dans l’accueil du public, la communication et la sensibilisation à la nature. 
Or aujourd’hui, la Maison de la Nature ne s’inscrit pas dans un parcours où elle serait le point de départ 
de ce dernier. La reconnexion Est-ouest par la mise place d’une traversée de l’Orne et l’inscription dans 
un parcours de découverte, pourrait contribuer à mettre en valeur son rôle pédagogique, culturel et 
touristique. 

 Le CPIE :
Le CPIE s’inscrit dans une démarche de développement durable du territoire et la Maison de la Nature 
en est un exemple. Diverses actions menées sur le changement climatique, la sensibilisation à l’érosion et 
à la montée des eaux, en font un acteur actif dans la communication et la prise en compte de l’adaptation 
au changement climatique. En cela, il est d’autant plus important que la Maison de la Nature joue un réel 
rôle au sein de l’estuaire par l’accès et l’accueil qu’elle pourrait offrir. 

 Le Département du Calvados (ENS) :
Le Département du Calvados, gestionnaire des terrains du Conservatoire, gère également les maisons de 
site comme la Maison de la Nature. Une de ses questions principales est : comment valoriser les sites et 
comment contribuer à l’attractivité « nature » ?
La mise en place de plans vélos avec l’aménagement d’itinéraires cyclables, de plans d’interprétations 
afin de montrer le site aux visiteurs en font un acteur principal dans l’accueil du public. Leur objectif 
de redynamiser la Maison de la Nature montre l’importance de cette structure dans la valorisation de 
l’estuaire.
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CONCLUSION,
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 Outre l’expérience bénéfique que nous retirons de 
cet APR, ce travail nous a amené à redéfinir les termes et 
limites d’estuaire et d’embouchure pour faciliter le dialogue 
entre acteurs.

 Nous avons compris l’importance des mots et l’imaginaire 
que chacun en a, de part nos expériences et notre rapport 
au paysage. 
 Mais il est important que tous regardent vers un imagi-
naire commun afin de partir sur les mêmes bases et y in-
troduire la prise en compte de l’aléa submersion et érosion 
sur ce territoire.

À ce titre «l’Orne estuaire» nous a paru être un bon lien 
pour parler de reconnexion ville-mer et ainsi aborder la 
problématique du changement climatique qui impacte ce 
territoire.

 Requalifier les limites, c’est aussi réfléchir à un territoire 
plus vaste que le simple foncier du Conservatoire du lit-
toral.

 L’avenir du trait de côte et de cet estuaire est indéniable-
ment indissociable de la montée des eaux et de son érosion, 
mais aussi du soutien et de la concertation de chaque ac-
teur.
La constatation de ce territoire dissymétrique autant Nord-
sud, qu’Est-ouest nous a amené à travailler aussi bien dans 
le linéaire que dans l’épaisseur.
 La presqu’île qui se présentait comme un espace de non-
lieu créant une frontière entre un canal, trop présent, et une 
Orne oubliée s’est avérée être le liant de ces deux fils d’eau.

 Pour finir, le territoire de l’estuaire de l’Orne est animé par 
une mouvance constante portée par les marées, mais aussi 
par l’activité des hommes. Oublier l’estuaire, c’est ignorer 
cette mouvance et ainsi le caractère principal du territoire. 

 Se refamiliariser avec celle-ci, c’est en cela que porte le 
projet d’adaptation, afin de comprendre l’évolution passée 
mais aussi future de ce territoire. Cristalliser un territoire, 
c’est l’étouffer et participer à sa destruction. Le mouvement 
est synonyme d’évolution et de vie. Alors vivons ce mouve-
ment au plus proche de l’estuaire...



|        |          | |Page281
ESTUAIRE DE L’ORNE Marianne Cabanis & Marion Hintzy Alain Freytet & Romain QuesadaRégis Leymarie & Hervé Niel
Un paysage double-face Étudiantes Paysagistes encadrantsMaître d’ouvrage: Conservatoire du Littoral

remerciements,



|        |          | |Page283
ESTUAIRE DE L’ORNE Marianne Cabanis & Marion Hintzy Alain Freytet & Romain QuesadaRégis Leymarie & Hervé Niel
Un paysage double-face Étudiantes Paysagistes encadrantsMaître d’ouvrage: Conservatoire du Littoral

 L’expérience de l’Atelier Pédagogique Régionale 
s’achevant nous tenons à remercier les nombreuses per-
sonnes qui nous ont suivi, conseillé, écouté et rencontré 
tout au long de cet APR.

Tout d’abord nous remercions le Conservatoire du littoral 
pour avoir fait appel à l’École Nationale Supérieure de Pay-
sage de Versailles et donc à nous, étudiantes, afin de réflé-
chir sur la question de l’adaptation au changement clima-
tique.
Nous remercions tous particulièrement Régis Leymarie et 
Hervé Niel qui ont été les portes paroles du Conservatoire, 

qui ont su nous écouter et apprécier notre travail et ainsi 
nous faire progresser dans cet exercice.
Nous remercions également, les acteurs de ce territoire, 
que nous avons eu l’occasion de rencontrer et qui nous ont 
accordé un peu de leur temps afin de répondre à nos ques-
tions et ainsi mieux appréhender ces paysages.

Enfin nous remercions nos professeurs encadrants Alain 
Freytet et  Romain Quesada qui ont su nous aiguiller tout 
au long de cet atelier afin de répondre au mieux à la com-
mande et ainsi contribuer à notre échelle à l’évolution du 
territoire de demain. 
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ANNEXES,



|        |          | |Page291
ESTUAIRE DE L’ORNE Marianne Cabanis & Marion Hintzy Alain Freytet & Romain QuesadaRégis Leymarie & Hervé Niel
Un paysage double-face Étudiantes Paysagistes encadrantsMaître d’ouvrage: Conservatoire du Littoral

OUVRAGES DES EXPOSITIONS DE CAEN,
PAR LE CPIE

Caen, le souffle oublié du grand large, catalogue (Caen, CPIE Vallée de l’Orne, Août 2017) Caen, la mémoire perdue de l’eau, catalogue (Caen, AESN et CPIE Vallée de l’Orne, Avril 2015)

 Enrichissante et très bien documentée, l’exposition «Caen, le souffle oublié du grand large» réalisée par le CPIE 
Vallée de l’Orne avec le soutien de l’Agence de l’Eau Seine Normandie et de la ville de Caen, a été pour nous une occasion 
exceptionnelle de s’immerger dans l’histoire de ce territoire. Les catalogues des expositions «Caen, le souffle oublié du grand 
large» et «Caen, la mémoire perdue de l’eau» ont été une source intarissable pour nous aider à comprendre le site et nous en 
remercions le CPIE Vallée de l’Orne.
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PLAN	  DE	  VALORISATION	  PARTAGE	  DES	  VALLEES	  DE	  L’ORNE	  ET	  DE	  L’ODON	  – SCHEMA	  DE	  PRINCIPES 

 
 
  

Propositions de principes 

PLAN DE VALORISATION PARTAGE DES
VALLEES DE L’ORNE ET DE L’ODON,
SCHEMA DE PRINCIPES

Schéma de valorisation du partage des vallées de l’Orne et de l’Odon 
© Le Département du Calvados, Caen Normandie, Caen la mer communauté d’agglomération et le CPIE Vallée de l’Orne  

 Le Département du Calvados, Caen Normandie, Caen la mer communauté d’agglomération et le CPIE Vallée de 
l’Orne mettent en place des réflexions sur le territoire qu’il est important de prendre en compte dans notre démarche.
Ces schémas sur les vallées de l’Orne et de l’Odon et leur rencontre permettent de comprendre les stratégies mises en place 
et de nous projeter sur les volontés portées sur ce territoire.

Carte de synthèse «enjeux paysagers»des vallées de l’Orne et de l’Odon 
© Le Département du Calvados, Caen Normandie, Caen la mer communauté d’agglomération et le CPIE Vallée de l’Orne  
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CARTOGRAPHIE DU CONSERVATOIRE DU 
LITTORAL
STRATÉGIE 2050

Stratégies sur l’estuaire de l’Orne et de la Dives
© Stratégie d’intervention 2015-2050, Rivages de Normandie, p12.

 Le Département du Calvados, Caen Normandie, Caen la mer communauté d’agglomération et le CPIE Vallée de 
l’Orne mettent en place des réflexions sur le territoire qu’il est important de prendre en compte dans notre démarche.
Ces schémas sur les vallées de l’Orne et de l’Odon et leur rencontre permettent de comprendre les stratégies mises en place 
et de nous projeter sur les volontés portées sur ce territoire.

Stratégies sur l’estuaire de l’Orne et de la Dives
© Stratégie d’intervention 2015-2050, Rivages de Normandie, p13.
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LITTORAUX ET CHANGEMENTS CÔTIERS
STRATÉGIE D’ADAPTATION
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Atelier Pédagogique Régional 2017/2018

Commandité par le Conservatoire du littoral : 
 Régis Leymarie & Hervé Niel

Étudiantes en 4ème année : 
 Marianne Cabanis & Marion Hintzy

Paysagistes encadrants : 
 Alain Freytet & Romain Quesada

Estuaire de l’Orne
Un site double-face

Vers un traitement souple du trait de côte
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